
150 athlètes internationaux se rencontreront lors de 13 épreuves pour la 14e édition  
du meeting d’athlétisme de Montreuil. Un véritable show gratuit pour petits et grands…   P.26

LE 2 JUIN, C’EST  
LA FÊTE AU VILLAGE ! 
Plus de 85 repas de quartier 
sont programmés pour la  
22e édition de cet événement 
traditionnel et convivial.   P. 16 

HASANATOU DIALLO, 
LA CONSEILLÈRE  
AU GRAND CŒUR
Cette habitante de la Boissière, 
conseillère en insertion  
à l’association Les Jardins  
du cœur, nous raconte  
son Montreuil.  P. 13 

ATHLÉTISME. LE 31 MAI, ADMIREZ LES 
STARS DES PISTES À JEAN-DELBERT !    

LA VICTOIRE DU LOGEMENT DIGNE !
Le 3 juin, municipalité, résidents et tout Montreuil inaugureront le nouveau foyer de travailleurs migrants Bara. Une grande histoire montreuilloise. Récit.   P.6
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À L’HONNEUR

Textes conscients et flow assuré, Mamadou Diakité,  
plus connu sous le nom de Diak’s, est l’inoubliable voix 
du groupe de rap 93 Lyrics, qu’il a formé avec Mechi Mela 

dans les années 1990. En 2010, ces deux amis d’enfance  
ont fait danser tout Montreuil avec « Laisse crâner* »,  
dont le clip fut tourné dans tous les quartiers de la ville.  
Aujourd’hui, Mamadou, artiste multi-casquette de 42 ans, 
a mis sa carrière entre parenthèses pour coacher de jeunes 
rappeurs au Café La Pêche. Le 27 mai prochain, il reprendra  
le micro pour présenter le festival des cultures urbaines  
intitulé… « Laisse crâner ». Tout un symbole ! 
* Expression montreuilloise signifiant « laisse faire ».

Photographie Juliette De Sierra

Diak’s, apôtre  
du hip-hop  
made in  
Montreuil
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De la joie,  
des sourires et  
de belles rencontres ! 
Avec leurs sourires et leur  
joie de vivre, les agentes  
du centre social La Noue –
Clos-Français ont ensoleillé  
la vingtième édition  
du vide-greniers 
du quartier Villiers –
Barbusse. Depuis leur stand, 
situé au square Barbara,  
elles ont proposé un délicieux 
thiep à un prix défiant  
toute concurrence.  
Ce bel événement organisé  
par le Comité des fêtes du 
quartier Villiers – Barbusse  
a réuni cette année près  
de 5 000 visiteurs.
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Le carnaval  
des enfants 
enchante  
la Boissière
« Et la rue, elle est à qui ?  
Aux enfants ! » Tel était  
le slogan du carnaval de 
la Boissière, qui a déambulé 
dans les rues du quartier 
dimanche 21 mai.  
Et pour cause ! Les enfants  
ont passé des semaines  
à préparer leurs masques  
et leurs déguisements,  
aux côtés des bénévoles  
de l’association Récolte 
urbaine et du collectif 
Kétanou. Une féerie !

Au centre horticole,  
de précieux conseils pour bien jardiner
À l’occasion des portes ouvertes du centre horticole,  
samedi 13 mai, les jardiniers municipaux ont partagé  
avec le public leurs meilleurs secrets pour entretenir  
plantes et jardins. Venus par centaines, les visiteurs ont  
aussi pu se balader dans les serres municipales, participer  
à des ateliers et bénéficier d’une distribution de plantes. 

Victoire expéditive  
de Rachid Bello !  
Le samedi 20 mai à  
Saint-Ouen, le boxeur 
montreuillois Rachid Bello  
est venu à bout de son 
adversaire, Daviti Badurashvili, 
grâce à un terrible coup  
au foie. L’athlète de 33 ans,  
qui signait là le tout premier 
K.-O. de sa carrière, espère 
combattre à nouveau cet été.

Une performance à couper le souffle ! 
Dans un solo court et intime, la chorégraphe flamande  
Femke Gyselinck a exprimé, le 12 mai, tout son plaisir  
de danser. Cette performance artistique ouvrait les Rencontres 
chorégraphiques internationales de Seine-Saint-Denis,  
festival de danse contemporaine.

Le prochain numéro du  
Montreuillois sera déposé  
le 8 et le 9 juin dans votre 
boîte aux lettres.
Si vous ne le recevez pas,  
merci d’alerter nos services.

Sur le carnet des 
sapeurs-pompiers 
de Montreuil

Après deux années, est venu 
le temps du changement de 
commandant à la tête de la  
24e compagnie. La passation 
aura lieu le jeudi 22 juin 17 h  
sur la place de la mairie.  
Les Montreuilloises  
et les Montreuillois  
pourront y assister.

20 mai : les pompiers ont été 
confrontés à 33 interventions, 
dont 27 secours à victimes.

19 mai : les pompiers ont été 
confrontés à 35 interventions, 
dont 29 secours à victimes.
 
14 mai : une vingtaine  
de sapeurs-pompiers  
de la 24e compagnie  
ont participé à la Foulée 
montreuilloise. Encouragés  
par Tom, un enfant de 
pompiers trachéotomisé,  
ils ont effectué les 10 km avec 
ce dernier dans un triporteur. 
Au-delà des profits rapportés 
à l’association À petits pas 
pour Lina, ce fut une 
magnifique expérience 
humaine au profit des enfants 
en situation de handicap ! 

10 mai : les pompiers ont été 
confrontés à 32 interventions, 
dont 24 secours à victimes.

5 mai : un feu s’est déclaré 
dans la cuisine d’un 
appartement au 2e étage 
d’une résidence, avenue  
Jean-Moulin. À l’arrivée  
des secours, une femme, 
présentait des brûlures aux 
avant-bras. L’intervention a 
nécessité le renfort d’engins 
afin de prendre en charge et 
de transporter la victime vers 
un centre hospitalier, puis de 
mener des reconnaissances  
à tous les niveaux.  
 
Les portes ouvertes  
de la caserne de Montreuil  
se dérouleront le samedi 
10 juin à partir de 10 h.

Informations et actualités  
de la brigade de sapeurs-
pompiers de Paris sur le site : 
pompiersparis.fr ou twitter.
com/PompiersParis, 
Instagram et sur Facebook : 
Pompiers de Paris.
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Mais où le président et le gouverne-
ment veulent-ils en venir ?
Depuis que le projet de réforme portant 
sur le départ à la retraite à 64 ans a 
été rendu public, 90 % du monde du 
travail a exprimé son refus par la voix 
de ses syndicats rassemblés dans une 
intersyndicale inédite. Il l’a fait entendre 
en participant à des marches qui ont 
réuni des millions de personnes dans 
tout le pays, y compris à Montreuil, et 
en organisant des milliers d’arrêts de 
travail. Bref, le monde du travail, qui 
a tenu la France debout lors de la crise 
du Covid et forge quotidiennement sa 
richesse, a dit NON !

Ce front du refus rejette le falla-
cieux prétexte du déficit des caisses 
de retraite utilisé pour expliquer qu’il 
faudra travailler plus et plus longtemps. 
Les syndicats ont proposé des mesures 
permettant d’atteindre un équilibre 
permanent du budget des pensions. 
Les économistes les plus éminents les 
ont confortés. Les uns et les autres ont 
démontré que les richesses produites par 
les travailleurs et les bénéfices dégagés 
permettaient largement de financer les 
retraites, pour peu qu’ils soient répartis 
équitablement. Car la « répartition » 
actuelle se résume à une captation du 
produit du travail commun par une 
minorité chaque jour plus riche. Et c’est 
bien sur cette question fondamentale de 
l’égalité que se situe la ligne de partage, 
et de rupture, entre les locataires de 
l’Élysée et de Matignon d’une part, et 
le peuple d’autre part. 

Les inégalités, le président les assume. 
Pire, il les encourage. Il observe sans 
sourciller les salaires s’affaisser et les 
profits augmenter. Sous le double effet 
de l’inflation et des salaires qui ne la 
suivent pas, la rentabilité des entreprises 
grimpe. C’est là précisément l’objectif du 
chef de l’État, qui vend cette tendance 

au monde financier. Et qu’importe si 
cela se fait au prix de vies maltraitées, 
au détriment d’une économie respec-
tueuse de l’environnement et avec des 
services publics appauvris.

Les salariés et les services publics, en 
effet, sont dans la même galère. La 
hausse des prix affecte gravement nos 
finances locales. L’État refuse de com-
penser pleinement les déficits provoqués 
par l’inflation. Il appelle les collectivités 
à réduire leurs services à la population 
ou à augmenter leurs prix, notamment 
ceux des cantines scolaires. 

Au bout au compte, le « monde 
d’après » élyséen pourrait tenir en 
une phrase : « Vous travaillerez plus, 
vous ne posséderez rien, mais vous 
serez heureux. » Oui, le président a 
l’aplomb d’affirmer que c’est pour le 
bonheur d’un peuple un peu bêta qu’il 
agit contre son gré, en multipliant les 
entorses graves à la démocratie ! 

Ainsi s’apprête-t-il à interdire aux 
députés de proposer, de discuter et de 
voter le 8 juin prochain un projet de 
loi remettant en cause la retraite à 64 
ans. Jusqu’alors, aucun président n’avait 

empêché la représentation nationale 
d’exercer ses prérogatives, la base même 
de notre démocratie. 

Cet autoritarisme est gravissime. 
Il ouvre la voie à toutes les dérives 
antidémocratiques. C’est pourquoi, 
notamment, j’ai décidé de me joindre 
à la journée d’action du 6 juin initiée 
par les syndicats réunis. Elle aura pour 
vocation de réaffirmer le refus populaire 
de la loi honnie des 64 ans, d’appeler 
les députés à la repousser et, ainsi, de 
mettre un terme au chaos et à l’état 
d’exaspération dans lesquels le pré-
sident semble prêt à précipiter le pays. 
Dans le même temps, l’intersyndicale 
appelle à une grande négociation sociale 
nationale portant sur les conditions de 
travail et de rémunération, à la lumière 
des grands enjeux sociaux et clima-
tiques actuels. 

L’Élysée nous montre ce qu’il ne faut 
pas faire : ignorer les conditions de vie 
des citoyens et leurs aspirations à une 
vie digne, et bafouer leur expression. 
C’est donc au nom du respect, de la 
dignité des êtres et de la volonté du 
peuple que je soutiendrai la journée 
d’action syndicale du 6 juin. 

Le respect d’autrui, le souci du bien-
être de chacune et chacun sont inscrits 
dans les gènes de notre ville. Nous y tra-
vaillons quotidiennement le mieux pos-
sible. Prenons le cas du logement. Notre 
patrimoine en matière de logements 
sociaux permet à 35 000 Montreuillois 
de vivre dans une ville aux multiples 
services économiques, sociaux, cultu-
rels et sportifs, et proche du bassin 
d’emplois que représente la capitale. 
Sans ce patrimoine social immobilier 
que nous enrichissons, la cherté des prix 
du logement relèguerait ces familles 
dans la grande périphérie, aggravant 
ainsi leurs conditions de vie.  

Cette bataille pour le droit à un toit, 
nous la menons tous azimuts. C’est ainsi 
que, le 3 juin prochain, en inaugurant le 
nouveau foyer Bara, nous mettrons un 
terme à un scandale, celui des condi-
tions d’hébergement indignes dans 
lesquelles vivaient, à Montreuil, des 
travailleurs immigrés maliens venus il 
y a plusieurs décennies à la demande 
du patronat français épaulé par l’État.  
(Lire pages 6-10.)

Les 3, 6 et 8 juin prochains, nous 
nous retrouverons unis pour faire 
valoir – dans la joie – trois de nos droits 
fondamentaux : le droit au respect, le 
droit à une vie digne et le droit d’être 
un peuple souverain. 

Patrice Bessac, votre maire.
@PatriceBessac

Patrice Bessac

Le maire de Montreuil, Patrice Bessac, s’exprime contre la réforme des retraites.

PHOTOS DE COUVERTURE : GILLES DELBOS, HERVÉ BOUTET, 
HUGO LEBRUN

LE MOT DU MAIRE
Les 3, 6 et 8 juin, des dates qui compteront…

Mairie de Montreuil  
Hôtel de ville

Place Jean-Jaurès, 93105 Montreuil Cedex  
Standard : tél. 01 48 70 60 00

www.montreuil.fr
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HISTORIQUE !
Le CAM 93 champion
Le 21 mai à Grenoble, le club 
d’athlétisme montreuillois 
a remporté la finale des 
Championnats de France interclubs, 
son 19e titre dans cette compétition 
par équipes qui comprend  
39 épreuves. Au classement,  
le CAM devance le tenant du titre, 
l’Entente Franconville Césame 
Val-d’Oise. Parmi les performances 
notables, côté Montreuil,  
signalons le succès sur 200 m  
de Carolle Zahi, qui faisait son retour 
à la compétition après avoir donné 
naissance à son premier enfant,  
et celle d’Alice Finot sur 1 500 m.  
Deux athlètes que l’on retrouvera  
dès le 31 mai au meeting  
de Montreuil.  
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Propriétaire d’un ancien  
site industriel rue Étienne-
Marcel, la famille Berthollet 
a annoncé prendre en 
charge l’évacuation des 
derniers déchets industriels 
après y avoir été contrainte 
par la Justice. Survenue 
après une longue bataille 
juridique, cette victoire  
valide le respect du principe  
de pollueur-payeur.
 

Le bassin industriel mon-
treuillois comptait près 
de 800 usines à son apo-

gée, au milieu du xxe siècle. 
L’ancienne usine Berthollet, 
spécialisée dans le traitement 
des métaux, est un des derniers 
témoins de cette époque mais, 
depuis 2015 et la fin de son 
activité, la présence de déchets 
industriels inquiétait riverains 

et collectivités. En 2021, lors 
d’une première phase d’éva-
cuation de déchets demandée 
par l’Ademe (l’agence de la 
transition écologique), 35 tonnes 
de déchets sont déplacés. Sur 
place, 65 tonnes de déchets 
reconditionnés restent stockés 
à l’abri. S’ils ne constituent pas 
un risque prioritaire selon les 
services de l’État, ces derniers 
ont souhaité aller au bout de 
la procédure juridique lancée 
en 2016.

RÉSULTAT D’UN LONG  
BRAS DE FER JURIDIQUE
Début 2022, la préfecture de 
Seine-Saint-Denis a sommé la 
famille Berthollet de procéder 
au retrait et à la destruction 
des déchets. Demande contes-
tée par celle-ci devant la cour 
administrative de Paris, qui lui 

La façade historique de l’ancien site industriel Berthollet, rue Étienne-Marcel.

SENIORS.  À l’Ehpad des Murs à pêches,  
ouverture d’une unité géronto-psychiatrique
Le 17 mai, une unité 
géronto-psychiatrique a 
été inaugurée au sein de 
l’Ehpad intercommunal  
des Murs à pêches par les 
maires de Fontenay-sous-
Bois et de Montreuil, 
Jean-Philippe Gautrais  
et Patrice Bessac. 
 

Quinze chambres, sur 
les 90 que compte 
actuellement la rési-

dence Ehpad (établissement 
d’hébergement pour personnes 
âgées dépendantes) des Murs 
à pêches, forment depuis le 
1er janvier dernier une nou-
velle unité géronto-psychia-
trique. Dénommée « la Belle-
Beausse », du nom d’une variété 

de pêche, cette unité financée 
par l’Agence régionale de santé 
(ARS) accueille des personnes 
âgées présentant des troubles 
psychiatriques diagnostiqués et 
stabilisés. Un accompagnement 
spécifique a pour objectif d’en-
courager l’autonomie des rési-

dents. Ceux-ci bénéficient d’un 
parcours motricité installé dans 
le jardin et d’un minibus per-
mettant des sorties quotidiennes, 
deux équipements en partie 
financés par la caisse locale 
du Crédit agricole. Faire de ce 
public spécifique des citoyens 

à part entière de Montreuil est 
la préoccupation première de 
la municipalité. « Il nous faut 
permettre à ces personnes de 
s’ouvrir vers l’extérieur. Il existe 
à Montreuil beaucoup de pro-
positions qui devraient leur 
bénéficier au même titre qu’à 
tous les autres Montreuillois », 
détaille Michèle Bonneau, maire 
adjointe déléguée aux personnes 
âgées. Cette expérimentation en 
milieu résidentiel, encore rare en 
France, a été saluée par Patrice 
Bessac, lors de l’inauguration du 
17 mai, comme un lieu initié par 
le service public. « La mission 
qui vise à défendre l’intérêt 
général demeure contemporaine 
et moderne », a-t-il déclaré.  
Christine Chalier   

Lors de l’inauguration de la nouvelle unité géronto-psychiatrique.
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JUSTICE.  Les propriétaires de l’usine Berthollet 
retirent les déchets du site sur décision de justice 

Quel  
est votre 
sentiment 
après cette 
annonce ?

La première décision de 
la cour administrative > 
nous avait surpris, mais 
maintenant, le principe du 
pollueur-payeur est établi. 
Les propriétaires vont 
payer la facture, on en a fini 
avec ce feuilleton !  
La municipalité se réjouit  
de cette décision.

Que dites-vous aux 
riverains inquiets de 
l’évacuation des déchets ?
Pour la préfecture, il n’y a 
pas de caractère d’urgence 
mais le risque zéro n’existe 
pas. Les déchets les plus 
dangereux ont été 
évacués en 2021, 
il ne reste que des  
déchets reconditionnés,  
des emballages…  
Mais le fait qu’il n’y ait 
bientôt plus rien sur place 
nous rassure.

Quel avenir, désormais, 
pour l’usine Berthollet ?
Pour l’heure, la mairie va 
mener des études sur les 
parcelles mitoyennes qui lui 
appartiennent et réaliser  
un diagnostic, notamment  
sur la pollution des sols. 

G
IL

LE
S

  D
EL

B
O

S

ACTUALITÉS  NOTRE VILLE 
Inauguration de  
la crèche Jacqueline-
de-Chambrun

La nouvelle crèche de la ZAC 
Boissière – Acacia sera 
inaugurée le 10 juin, en 
présence du maire de 
Montreuil et président d’Est 
Ensemble, Patrice Bessac. 
Géré par l’association 
Crescendo (groupe SOS),  
cet équipement a pris le nom 
de Jacqueline de Chambrun, 
héroïne du maquis sous 
l’Occupation, puis pédiatre et 
militante associative, pionnière 
de la protection médicale  
et infantile. Il est prévu pour 
110 enfants et accueille un lieu 
d’accueil enfants-parents, 
sous la houlette de la direction 
municipale de la Petite Enfance.

Appel à candidatures 
pour la 4e édition  
de la saison circulaire
En partenariat avec  
le groupe Suez, l’incubateur 
Pulse à Montreuil lance  
la 4e édition de la Saison 
circulaire. Ce programme de  
six mois (de septembre 2023  
à mars 2024) destiné aux 
porteurs de projets de 
l’économie circulaire a pour 
objectif d’accélérer la transition 
écologique et économique. 
Les dossiers sont à envoyer 
du 15 mai au 11 juin sur le site 
Internet pulse-group.org. 
N’hésitez pas à candidater 
pour faire partie des 12 projets 
lauréats de cette année !

Les podiums  
de l’emploi
Le 31 mai, de 14 h à 17 h,  
le centre social du Grand-Air 
accueillera les podiums  
de l’emploi. Une initiative 
organisée par la Ville qui 
permettra à des étudiants  
en quête de stage, d’emploi, 
d’alternance, de job d’été…  
dans les métiers du sport,  
de rencontrer des entreprises 
comme Paris 2024, Nike…  
En fin d’après-midi, les 
participants pourront assister 
au meeting d’athlétisme  
qui se déroulera à quelques 
encablures, au stade 
Jean-Delbert.
75, rue Lenain-de-Tillemont. Inscription 
sur le site de la ville : montreuil.fr 
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a donné raison, à l’encontre 
du principe fondamental de 
pollueur-payeur. La préfecture 
a alors porté le dossier devant 
le Conseil d’État, qui vient 
d’annuler ce jugement, ce qui 
pousse aujourd’hui les pro-
priétaires à prendre en charge 
le coût et la gestion de ces 
ultimes déchets. L’entreprise 
Serpol, mandatée par la famille 
Berthollet, assure depuis le 
22 mai cette opération qui va 
se dérouler en trois temps : une 
phase de reconditionnement des 
déchets, le pompage de la station 
d’épuration et l’évacuation des 
déchets dans des centres de trai-
tement. Le Service communal 
d’hygiène et de santé (SCHS) 
suivra de très près les travaux 
menés par cette entreprise spé-
cialisée dans la dépollution.  
Antonin Padovani

La parole à 
Olivier Madaule, 
adjoint à la santé

Le Montreuillois  n  N° 159  n  Du 25 mai au 7 juin 2023  
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de « travailleurs immigrés » voient le 
jour, bâtiments jetables construits à la 
hâte et aux chambres minuscules. Le 
foyer Bara est aménagé par l’État en 
1968  dans une ancienne manufacture 
des pianos Klein. 
Il est prévu pour 
accueillir deux 
cents travailleurs 
migrants. Ouvriers 
du bâtiment, du 
nettoyage ou de la restauration, ils 
occupent les emplois les plus durs et les 
plus ingrats. Dès l’année suivante, l’État 
double la capacité d’accueil du foyer en 
ajoutant des lits superposés. Les résidents 
font le dos rond. Dès les années 1980, 
le bâtiment se dégrade. Le gestionnaire 
du foyer, l’Association pour la forma-
tion technique de base des travailleurs 
africains et malgaches (l’Aftam, créée 
en 1962 par Stéphane Hessel), semble 
dépassé. En mars 1983, c’est le ras-le-

bol. Les résidents entament une grève 
des loyers et dénoncent, dans une lettre 
ouverte, « les très mauvaises conditions 
d’hygiène et de sécurité ». Et pourtant, 
avec son restaurant, sa cuisine collec-

tive, sa grande cour 
intérieure, ses ven-
deurs ambulants, 
sa proximité avec 
Paris et la station de 
métro Robespierre, 

le foyer est devenu un lieu « central » 
pour les travailleurs africains. Il faut 
attendre… 2013 pour que les choses 
bougent. Cette année-là, un protocole de 
« desserrement » du foyer Bara est signé 
entre Dominique Voynet, alors maire de 
Montreuil, Cécile Duflot, ministre du 
Logement, et le gestionnaire, Coallia 
(ex-Aftam), avec l’aval du comité des 
résidents. L’accord prévoit la construc-
tion de quatre foyers pour accueillir les 
400 résidents de Bara titulaires d’un bail 

(voir encadré à droite). En 2018, l’histoire 
accélère. Cinq ans se sont écoulés depuis 
la signature du protocole, et l’action de 
l’État patine malgré les engagements 
pris. Le foyer menace ruine, il n’y a plus 
de chauffage, la plupart des sanitaires et 
des toilettes sont condamnés. Les murs 
suintent et se fissurent. 

UN DEVOIR D’HUMANITÉ
Alerté régulièrement par le comité des 
résidents, le maire, Patrice Bessac, 
dénonce publiquement leurs conditions 
de vie indignes en allant dormir sur 
place, le 20 septembre 2018. Six jours 
plus tard, il réquisitionne les locaux vides 
de l’Afpa, avenue de la Résistance, pour 
y mettre les résidents à l’abri. « C’est 
un devoir d’humanité. La sécurité et la 
dignité des personnes prévalent sur toute 
autre considération », déclare le maire, 
tout en condamnant « l’inaction insup-
portable de l’État en matière d’héberge-

BARA. Une nouvelle vie   qui commence…
Dossier préparé par  
Jean-François Monthel

Le 3 juin, au même endroit que 
l’ancien foyer historique, en plein 
centre-ville, le nouveau Bara sera 
inauguré à l’occasion d’une fête  
à la hauteur du symbole que 
représente ce lieu. Depuis 1968,  
au cœur de Montreuil, ce bâtiment 
accueillait plusieurs centaines de 
travailleurs migrants. Au fil des ans, 
par manque de volonté politique  
de l’État, le site s’est dégradé au 
point de mettre en danger la vie 
des résidents. En 2018, Patrice 
Bessac, maire de la ville, prend  
la décision de mettre à l’abri ces 
travailleurs qui, chaque jour, font  
vivre le pays comme ouvriers du 
BTP ou du nettoyage, ou encore 
employés dans les cusines  
de restaurants. Aujourd’hui,  
ces Montreuillois réinvestissent 
ce lieu historique. Récit d’un 
combat politique mené par 
Montreuil pour la dignité et  
le respect des droits humains.

Les yeux embués de larmes, Braima 
laisse éclater sa joie. Il lève les 
bras au ciel, une fois, deux fois, 

trois fois. Il répète « merci » à la can-
tonade. « Merci aux Montreuillois ! 
Merci à Patrice Bessac, qui a tenu ses 
promesses ! » Ce lundi 24 avril, Braima 
a reçu les clés de son logement, dans le 
nouveau foyer Bara. Il l’a choisi sur plan, 
comme la plupart des résidents, pour un 
loyer d’environ 450 € par mois. Braima, 
plombier de profession âgé de 54 ans, a 
préféré un rez-de-chaussée, pour profiter 
de l’animation de la rue Robespierre, qui 
lui est si familière. C’est un studio de 18 
mètres carrés, équipé d’une douche, de 
toilettes et d’un coin cuisine. Braima l’a 
tout de suite personnalisé, en déroulant 
sur le sol une grande natte colorée. C’est 
son premier logement indépendant. 
Pendant près de trente ans, son matelas a 
été son seul chez-soi. Il raconte : « Je suis 
arrivé à Montreuil en 1995. J’ai rejoint 
mon oncle et mon frère, qui habitaient le 
foyer Bara. On était très soudés. Mais on 
vivait dans une insalubrité catastrophique. 
On s’est battus pour que ça change. Le 
maire nous a soutenus. On a gagné ! »

ANNÉES 1960 : LA FRANCE  
A BESOIN DE MAIN-D’ŒUVRE
Comme Braima, entre avril et mai, cent 
soixante résidents de l’ancien foyer Bara 
ont emménagé dans leurs nouveaux 
logements. Pour tous, c’est un immense 
soulagement. Une victoire. L’heureuse 
conclusion d’un long combat pour le loge-
ment digne. Un combat dont les racines 
plongent au cœur des années 1960. En 
plein boom, la France a un besoin crucial 
de main-d’œuvre. Les premiers foyers 

1983 : les résidents  
font la grève des loyers  

et dénoncent les conditions 
d’hygiène et de sécurité

Le 11 octobre 2021, le maire de Montreuil, Patrice Bessac (au centre), le préfet de Seine-Saint-Denis, Jacques Witkowski (à sa droite),         les représentants des résidents et l’adjointe  
Halima Menhoudj (à droite) posaient la première pierre de la nouvelle résidence sociale construite en lieu et place de l’ancien foyer Bara.       Une victoire sur le logement indigne ! 
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Cinq nouvelles « résidences 
sociales » ont vu le jour depuis 2015, 
aux termes du protocole signé en 
2013 entre Montreuil, l’État et le 
gestionnaire Coallia (quatre étaient 
prévues, les discussions ont permis 
d’en ajouter une cinquième). Avec 
le nouveau Bara, se sont construites  
à Montreuil les résidences (du nom 
des rues où elles sont implantées) 
Hayeps, Étienne-Marcel, Voltaire et 
enfin, Émile-Zola, en 
voie d’achèvement. 
Elles représentent au 
total 526 logements, 
répartis ainsi :  
Bara : 160 ; Étienne-
Marcel : 120 ; Voltaire : 115 ; Émile-Zola : 
89 ; Hayeps : 42. Les résidents de 
l’ancien foyer Bara s’y sont installés, 
ou sont en passe d’y emménager  
(à Émile-Zola, où par ailleurs le 
gestionnaire conserve des logements 
pour d’autres publics, en difficulté). 
Parmi eux, 134 résidents bénéficient 
pour la première fois de leur vie d’un 
bail locatif à leur nom, fruit de longues 
discussions entre la Ville, Coallia et 

l’État (qui ne prenait en compte que 
les 400 résidents officiels recensés 
en 2013). Ces « résidences sociales » 
(on ne parle plus de « foyers de 
travailleurs migrants ») proposent 
des studios de 18 à 26 mètres carrés, 
équipés d’une douche, de toilettes et 
d’un coin cuisine. Chaque résidence 
dispose également d’espaces et de 
services communs (salle polyvalente, 
lingerie, garage à vélo…). Le loyer  

du studio s’élève  
à 450 € environ, 
charges comprises 
(eau, électricité).  
Les logements sont 
éligibles à l’aide 

personnelle au logement (APL).  
« Il y a, parmi les résidents, des 
personnes touchant une petite 
retraite et qui, grâce à l’APL, ne 
paient qu’une centaine d’euros de 
loyer », assure Nathalie Paganardi, 
responsable de l’hébergement pour 
Coallia. Pour tous les anciens de 
Bara, c’est une nouvelle vie qui 
commence, infiniment plus sûre 
et confortable. 

BARA. Une nouvelle vie   qui commence…

Avec Bara, les résidences Hayeps, Étienne-Marcel, Voltaire et Émile-Zola 
voient aussi le jour, comptant au total 526 logements.  

ment ». Des centaines de Montreuillois, 
agents municipaux, artistes, élus du 
territoire, soutiennent cette action, 
appuyée par la majorité municipale. Un 
mois plus tard, le 31 octobre, le tribunal 
administratif lui-
même la valide, en 
déclarant que « le 
maire de Montreuil 
a pu légalement 
faire application 
des pouvoirs qui lui sont reconnus 
compte tenu de l’urgence de la situa-
tion et du danger que fait peser l’état de 
l’immeuble sur la sécurité publique ». 
L’ancien foyer Bara ferme définitivement. 
Dès lors, les événements s’enchaînent. En 
octobre 2019, l’État ordonne l’expulsion 
des occupants de l’Afpa pour y installer 
la Cour nationale du droit d’asile (dont les 
travaux sont en cours). La grande partie 
des résidents de Bara qui y ont trouvé 
refuge sont relogés dans un foyer provi-

soire, rue Brûlefer, construit par l’État 
courant 2019 et géré par Coallia. Grâce 
à l’action de la municipalité, tous les 
résidents en situation régulière trouvent 
un logement pérenne. En février 2020, 

la démolition de 
Bara démarre. En 
octobre 2021, la 
première pierre 
du futur foyer est 
posée. Choix de 

la municipalité, le foyer est reconstruit 
à l’exact emplacement de l’ancien, à 
l’angle des rues Bara et Robespierre. Le 
nouveau bâtiment, devenu « résidence 
sociale », propose 160 studios T1 et 
T1 bis, de 18 à 26 mètres carrés, tout 
équipés (voir ci-contre). Tous les tra-
vailleurs et retraités (ils sont environ un 
tiers) qui y ont emménagé retrouvent 
ici un quartier où ils ont toujours vécu. 
Le nouveau foyer Bara sera inauguré 
le 3 juin. n 

Le loyer des studios 
s’élève à 450 €, 

charges comprises

Septembre 2018 : 
Patrice Bessac réquisitionne  

les locaux vides de l’Afpa pour 
mettre ces travailleurs à l’abri

 Suite page 8...

AU TOTAL, 
CINQ NOUVELLES 
RÉSIDENCES SOCIALES
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Le 11 octobre 2021, le maire de Montreuil, Patrice Bessac (au centre), le préfet de Seine-Saint-Denis, Jacques Witkowski (à sa droite),         les représentants des résidents et l’adjointe  
Halima Menhoudj (à droite) posaient la première pierre de la nouvelle résidence sociale construite en lieu et place de l’ancien foyer Bara.       Une victoire sur le logement indigne ! 
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Une bataille pour le logement digne au   cœur des valeurs de Montreuil  
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Construit en 1968, le foyer Bara se dégrade à partir des années 1980, déclenchant les premières mobilisations des résidents.

Des plafonds délabrés rendent le bâtiment dangereux.

Les résidents sont restés une année dans ces chambres aménagées par la Ville. 27 septembre. Niama Tounkara et Sanseverino chantent pour les Bara.

Les résidents ne souhaitent plus vivre dans ces conditions et interpellent les autorités.

Le foyer Bara en 2018.  Malgré la signature d’un      accord avec l’État en 2013, rien n’a bougé, tout se dégrade.
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Ce qu’ils en disent 
Mamedy Dioumbana,
42 ans, ouvrier  
dans le bâtiment
Après le boulot, mainte-
nant, j’ai un vrai repos ! Je 
peux pendre une douche, 
cuisiner, et bien dormir. 
Quand je suis arrivé  

à Bara, en 2007, je me suis posé beaucoup  
de questions. J’étais très étonné par la misère.  
Au pays, on pense toujours que les immigrés 
vivent bien. J’ai commencé à travailler dans  
le bâtiment. J’ai obtenu mes papiers en 2012.  
Je vais tous les ans au Mali. Ma famille  
me manque. Mais je ne souhaite pas  
que mes enfants vivent ce que j’ai vécu. 

Nathalie Paganardi,
responsable d’hébergement 
pour Coallia
J’ai accueilli les résidents  
de Bara au foyer Brûlefer, 
après leur expulsion de 
l’Afpa. Et j’ai accompagné 
leur emménagement  

dans le nouveau Bara. Ils sont un peu comme  
une deuxième famille pour moi. Parfois,  
on s’engueule, mais on s’aime. La porte de  
mon bureau est toujours ouverte. Ils le savent. 
Je reste à leur écoute, pour tous leurs 
problèmes. Je comprends leur attachement  
à Montreuil. Moi-même, j’y suis née, à la Villa 
Françoise, et je ne peux pas quitter ma ville.

Makan Sissoko,
52 ans, charpentier-couvreur
Bara, c’est un peu 
l’héritage. Mon oncle était 
un des premiers résidents. 
Moi, je suis arrivé en 1994. 
J’ai longtemps dormi  
par terre. C’était dur.  

À l’intérieur, l’eau coulait de partout. Le soir, 
après le travail, tu attendais parfois jusqu’à  
23 h pour pouvoir cuisiner. Je suis charpentier-
couvreur. J’ai fait le tour de France.  
Mes nombreuses demandes de logement  
sont toujours restées sans suite. Aujourd’hui,  
j’ai un studio à mon nom. Enfin !,

Braima Diarra,
53 ans, plombier
Dieu merci, le maire a tenu 
sa promesse ! C’est dans 
ma chambre qu’il a dormi, 
en 2018. Il a compris  
notre combat. Il a vu l’état 
catastrophique du foyer. 

L’insalubrité, les toilettes bouchées, etc.  
Nous, on attendait la reconstruction [annoncée 
en 2013, ndlr]. Mais il ne se passait rien. 
Aujourd’hui, c’est d’abord de la joie. La joie 
d’avoir un logement digne et de retrouver  
ce quartier. Montreuil, c’est comme ma 
deuxième ville de naissance.

Philippe Burin des Rosiers,
poète, créateur du théâtre  
La Guillotine et du restaurant 
Les Pianos, rue Robespierre
Aux Pianos, le face-à-face 
avec le foyer Bara est 
devenu une histoire 
familiale. Quand le foyer  

a fermé, les résidents ont pris l’habitude de  
venir ici boire leur café. Ils sont ici comme chez 
eux. Nous étions aux premières loges pour 
suivre les étapes de ce chantier historique. La 
démolition fut rapide. Les spéculations allaient 
bon train : « Que vont-ils faire ici ? » Et souvent, 
des doutes sur la destination du bâtiment. 
Quelle naïveté de croire, vu la pression foncière, 
qu’on allait reconstruire un foyer pour les 
Maliens ! Et pourtant, les Maliens sont de 
retour ! Et nous les attendons pour le café !

Une bataille pour le logement digne au   cœur des valeurs de Montreuil  
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20 septembre 2018.  Après une nuit à Bara, le maire dénonce  
la situation et réquisitionne les locaux vides de l’Afpa. 

26 septembre 2018.  Les travailleurs arrivent à l’Afpa. 

Le foyer Bara en 2018.  Malgré la signature d’un      accord avec l’État en 2013, rien n’a bougé, tout se dégrade. Canalisations, robinetterie et murs sont en très mauvais état.

La municipalité, les résidents et les autres Montreuillois, unis, demandent des conditions de vie digne pour les Bara.
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Retour à la maison ! 160 studios neufs  
sont inaugurés à l’endroit du foyer historique 

24 avril 2023. 1 - Les premiers résidents emménagent. 2 - Le nouveau foyer propose 160 studios équipés de toilettes  
et de salles de bains individuelles. 3 - Nathalie Paganardi (Coallia) accueille les résidents. 4 - Braima Diarra est déjà chez lui.

Florence, Sara, Laura et 
Malika Latrêche, leur res-
ponsable :agents du service 

Intégration, égalité et populations 
migrantes, ils ont tout vécu auprès 
des résidents de Bara. La fermeture 
du foyer, la réquisition, l’expulsion de 
l’Afpa… « De nombreux travailleurs 
vivaient depuis très longtemps à 
Bara sans être déclarés. Ils pouvaient 
prétendre à un logement en résidence 
sociale », explique Malika Latrêche. 
Grâce à leur patient et méticuleux 
recueil d’informations, les agents 
municipaux ont accompagné au 
jour le jour les travailleurs dans 
leurs démarches administratives. 
« Nous avons travaillé main dans la 
main avec le comité des résidents, 
pour organiser la vie à l’intérieur de 
l’Afpa, et toutes les tâches étaient 
menées avec un remarquable esprit 
collectif », explique Sara Ndao. Les 
agents des centres municipaux de 
santé ont aussi toujours répondu 
présent pour permettre aux rési-
dents de disposer d’un accès aux 
soins égalitaire (« forum santé », 
consultations ophtalmologiques, 
vaccinations…). Tout au long de 
l’occupation des locaux vides de 
l’Afpa (qui a duré près d’un an, avant 
l’expulsion par l’État), l’équipe de 
l’Intégration a également mis en 
place et coordonné de nombreuses 
actions : cours de français ; perma-
nences d’écrivains publics ; perma-
nences juridiques (avec des avocats 
spécialisés)… « Lors de l’occupation 
de l’Afpa, nous avons reçu le soutien 
de nombreux collègues de tous les 
services de la Ville, venus donner un 
coup de main bénévolement, et les 
élus étaient très présents », raconte 
Malika. La reconstruction de Bara 
est aussi, selon Laura, l’histoire d’une 
longue « chaîne de solidarité où tout 
le monde se tend la main ». n

Halima Menhoudj,  
adjointe déléguée à la coopération 
décentralisée, aux populations 
migrantes et à la solidarité 
internationale.  

En 2018, le tribunal administratif 
estimait que le foyer Bara risquait  
de « s’effondrer et de prendre feu  
à tout moment ». Comment  
en était-on arrivé là ? 
Halima Menhoudj : C’est le résultat d’un 
manque de logements et de mauvaises 
conditions d’accueil pour les travailleurs migrants. À sa 
création, en 1968, Bara a été conçu pour 200 personnes. 
Un an plus tard, l’État doublait sa capacité, avec des lits 
superposés. Pendant plus de cinquante ans, les résidents 
de Bara ont accepté le pire, grâce à leur extraordinaire 
solidarité. Ils se sont néanmoins toujours battus pour un 
logement digne. Nous les avons accompagnés de toutes 
nos forces dans ce combat. En 2018, la réquisition de 

l’Afpa, décidée par le maire, a fait bouger 
les choses. 

Combien de résidents de Bara ont-ils 
aujourd’hui retrouvé un logement digne ? 
H. M. : Cela a fait partie de nos négociations 
avec l’État et le gestionnaire Coallia. L’État 
se basait sur les chiffres des années 1960, 
soit environ 400 personnes. Nous avons 
obtenu que plus de 500 résidents de Bara 
soient relogés, avec un bail à leur nom, dans 
l’une des nouvelles résidences. 

Combien sont-elles ? 
H. M. :  Le protocole signé, en 2013, entre Montreuil, l’État 
et le gestionnaire Coallia prévoyait quatre résidences. On 
est passé cinq, dont Bara. Toutes ont été reconstruites à 
Montreuil. C’était le souhait des résidents. Nous avons 
veillé à ce qu’il soit respecté. Montreuil est leur deuxième 
« pays ». Ils y ont des attaches très fortes. Et eux-mêmes 
contribuent à notre richesse culturelle. n

« Notre ambition était de reconstruire  
Bara exactement au même emplacement »
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Le précieux  
travail des agents 
municipaux
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l’histoire
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Montreuil est  
fière d'accueillir 
dignement les 
travailleurs 
migrants

 Inauguration  
  Restauration : Mafé  

et autres spécialités 
 Animations musicales

SAMEDI 3 JUIN • 17 H
18, RUE BARA

Société de requalification 
des quartiers anciens

COMMISSION INTERMINISTÉRIELLE POUR LE 
LOGEMENT DES POPULATIONS IMMIGRÉES
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Le Grand Chemin,  
c’est parti ! Mardi 16 mai, 
le maire de Montreuil et 
président d’Est Ensemble, 
Patrice Bessac, en a 
présenté les grandes 
lignes à la bibliothèque 
Robert-Desnos. Ce projet 
majeur vise la création 
d’une boucle arborée de 
55 km à travers Montreuil 
et tout le territoire. 
 

Des plantations d’arbres 
par milliers. Des rues 
« apaisées », où les 

mobilités « douces » seront pri-
vilégiées. De nouveaux espaces 
verts et de rencontre. Tout cela 
formant une « boucle verte » de 
plus de 50 km, à travers les neuf 
communes d’Est Ensemble, 
Fontenay, Rosny et Paris. Tel est 
le projet du Grand Chemin, dont 
le maire de Montreuil et pré-
sident d’Est Ensemble, Patrice 
Bessac, a annoncé officielle-
ment le lancement, devant une 
salle comble, mardi 16 mai, à la 
bibliothèque Robert-Desnos. Un 
projet majeur qui vient complé-

ter l’opération « 20 000 arbres 
pour le climat » lancée par Est 
Ensemble en décembre 2022. 
« Notre objectif est d’augmenter 
la superficie d’espaces verts 
par habitant, notamment pour 
lutter contre les îlots de chaleur 
et prévenir le réchauffement 
climatique, a expliqué Patrice 
Bessac. À Montreuil, cette 
superficie est de 6 m2, alors 
que l’Organisation mondiale 
de la santé recommande 12 m2. 
Comment y parvenir dans nos 

villes, où la pression foncière est 
si forte ? En partant de ce qui 
existe et en changeant radicale-
ment notre manière d’aménager 
la ville. » 

7 KM ARBORÉS  
À MONTREUIL
Le Grand Chemin prévoit ainsi, 
à l’horizon 2030, de connecter 
les uns aux autres les très nom-
breux parcs et espaces verts 
existant à Montreuil et au-delà, 
via des artères « renaturées » 

et offrant une continuité éco-
logique favorable à la biodi-
versité. À Montreuil, le Grand 
Chemin serpentera sur environ 
7 km, à travers huit quartiers. 
« C’est une réponse ambitieuse à 
l’urgence climatique, qui offrira 
un supplément d’âme esthétique 
à notre territoire », a précisé 
Olivier Stern, adjoint au maire 
et conseiller territorial délégué 
au Grand Chemin. Il sera éla-
boré en concertation, comme 
l’a rappelé Gaylord Le Chequer, 
premier adjoint délégué à l’ur-
banisme et à la ville résiliente : 
« C’est un projet de coopération 
territorial et aussi très local, qui 
s’appuiera sur l’expertise des 
habitants. » Divers ateliers par-
ticipatifs seront organisés dans 
les quartiers où s’épanouira 
le Grand Chemin. Avec les 
premiers scénarios d’aménage-
ment prévus pour septembre.   
Jean-François Monthel

À SAVOIR
Retrouvez toutes les infos sur  
le Grand chemin sur : est-ensemble.fr 
et montreuil.fr

La présentation du projet de « Grand Chemin » par Est Ensemble.

G
IL

LE
S 

D
EL

BO
S

Hommage aux 
époux Tamanini 

Adhérents du Parti 
communiste, les résistants 
Daniel Tamanini et Jacqueline 
Fleury se rencontrent à 
Montreuil pendant la Seconde 
Guerre mondiale, à l’âge  
de 20 ans. Ils sont arrêtés en 
1943 par la police française. 
Lui est déporté à Buchenwald, 
dont il participera à la 
libération. Elle est conduite  
à Ravensbrück, puis  
au Kommando Hasag  
de Leipzig. Daniel et Jacqueline 
se marieront à leur retour  
à Montreuil… Le vendredi 
26 mai à 18 h, la Ville dévoilera, 
au 54, avenue du Président-
Wilson, une plaque 
commémorative en l’honneur 
de ces deux Montreuillois qui  
ont payé un lourd tribut à leur 
fidélité aux valeurs de liberté, 
d’égalité et de fraternité.

NATURE EN VILLE.  Face à l’urgence climatique,  
une boucle verte de 55 km passant par Montreuil

Notre agence FAMILY SPHERE de Montreuil, spécialisée 
en garde d’enfants à domicile est située près du marché 
Croix de Chavaux.

Organisez dès à présent la garde de vos enfants pour pouvoir 
vous rendre à votre travail, ou mieux profi ter de votre télétravail, 
et enfi n pensez dès à présent à vous simplifi er la vie pour la rentrée 
de septembre 2023.

Marcelle et Gloria se tiennent à votre disposition du lundi au vendredi 
de 9h30 à 12h30 et de 14h00 à 18h00 (sur rendez-vous au bureau 
et accueil téléphonique) pour répondre à vos questions et trouver 
la formule qui vous convient pour la garde de vos enfants.

Nous intervenons sur les communes de Montreuil, Bagnolet, Rosny 
sous-bois, Villemomble, Noisy le Grand, Noisy le sec, Gagny, Neuilly 
sur Marne, Romainville, Les Pavillons sous-bois, Neuilly Plaisance, 
Le Raincy, Bondy et Gournay sur Marne.

Un devis gratuit et personnalisé est réalisé pour toute une demande 
de renseignements, par téléphone ou en agence.

80 Rue de Paris 93100 MONTREUIL
Tél : 01 80 92 50 10 
contact.montreuil @family-sphere.fr - www.family-sphere.com

7 Place Bérault à Vincennes 
www.letriporteur.fr
09 86 47 33 40
Vincennes@letriporteur.fr
Du mardi au vendredi de 10h à 19h
Le samedi de 10h à 18h

nouveau

Vente de vélos cargos (triporteurs, biporteurs, longtails, cargos pro), vélos de ville, vélos pliables
BABBOE, TERN, CARQON, DOUZE CYCLES, DOLLY BIKES, EOVOLT, WINORA, STARWAY... Réparation et vente d’accessoires
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ISOLE - RÉNOVE - AMÉNAGE

PLOMBERIE - ÉLECTRICITÉ

MAÇONNERIE - FENÊTRES

VOLETS - CARRELAGE

PEINTURE - PARQUET

SALLE DE BAIN - CUISINE264 avenue Victor Hugo
94120 Fontenay-sous-Bois

Art-travaux-habitat.fr
ath@art-travaux-habitat.fr

01 53 48 17 85
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LA VIE DANS NOS QUARTIERS

Boulangeries, supermarchés, res-
taurants, bazars… On trouve tout, 
boulevard de la Boissière ! » claironne 
Hasanatou Diallo. Son appartement 
est à quelques pas, rue René-Vautier. 
La proximité et « le côté village » 
ont incité cette jeune femme venue 
de Paris à s’installer à Montreuil 
en 2018. « C’est très pratique ! Je 
connais les commerçants, mes deux 
enfants sont à l’école Odru, et j’ai 
pu nouer de belles relations de voi-
sinage, se réjouit-elle. Je suis éga-
lement à quelques minutes de mon 
travail. » Depuis mars 2023, pour le 
compte de l’association Les Jardins 
du cœur, elle gère la ferme Moultou, 
un écrin de verdure niché dans le 
Haut-Montreuil. Elle encadre avec 
son équipe 19 salariés dans un chan-
tier d’insertion professionnelle voué à 
la culture maraîchère. « Initialement, 
je ne connaissais pas bien pas la 
ville, j’avais juste entendu parler 
des Murs à pêches. Je ne savais pas 
qu’il y avait autant d’associations de 
solidarité et d’insertion. Aujourd’hui, 
je ne me vois pas vivre ailleurs. » n 

El hadji Coly

MON MONTREUIL À MOI.  Hasanatou Diallo, conseillère en insertion 
des Jardins du cœur, aime Montreuil chaque jour un peu plus

G
IL

LE
S 

D
EL

BO
S

Sa belle voix, sa façon de coacher les salariés, sa capacité 
à sortir de situations inextricables ont fait le succès  
de cette conseillère en insertion sociale et professionnelle  
de l’association Les Jardins du cœur. Voici son Montreuil.

HASANATOU 
DIALLO

 Angleterre, 
États-Unis, 

Guinée, Italie, 
Égypte, 

Espagne, 
Portugal, 

Mali… 
Hasanatou 

Diallo  
présente  
un profil  

international, 
indéniable 

avantage  
pour aider  

les migrants 
et les réfugiés  

politiques de 
l’association 

dans leur 
parcours 

d’intégration.
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LE MARCHÉ CROIX-DE-
CHAVAUX, RUE DE PARIS.  
On y vend du poisson  
à un prix défiant toute 
concurrence. Je quitte 
souvent le Haut-Montreuil 
pour m’y rendre.

LE QUARTIER BOISSIÈRE - 
ACACIA.  C’est une énorme 
zone de construction,  
avec beaucoup de projets 
d’habitation. on y trouve un 
stade, un parc, un compost  
et même un petit jardin !

RUE DES LUMIÈRES.  C’est le cœur de Montreuil. Il y a tout dans cette rue  
ou à proximité ! Théâtre, mairie, cinéma, boutiques en tous genres, cabinet 
dentaire, le métro et le bus… même s’il arrive qu’on l’attende [rires] ! 

ÉPICERIE SOLIDAIRE, RUE SAINT-ANTOINE.  C’est une structure  
de l’association Aurore, collée aux Murs à pêches. J’y ai effectué  
un stage durant mon cursus.

n Bas-Montreuil 
République

n Étienne-Marcel 
Chanzy

n Bobillot

n La Noue  
Clos-Français

n Villiers 
Barbusse

n Solidarité 
Carnot 

n Centre-ville
n Jean-Moulin 

Beaumonts

n Ramenas  
Léo-Lagrange

n Branly 
 Boissière

n Bel-Air 
 Grands-Pêchers
 Renan
n Signac 
 Murs-à-pêches

n Ruffins 
Théophile-Sueur 

n Montreau  
Le Morillon
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Portes ouvertes  
du Jardin du côté  
des roches brunes

Fondé par des voisines, qui  
ont racheté il y a quinze ans 
cette ancienne parcelle  
des Murs à pêches, le Jardin  
du côté des roches brunes  
ouvre ses portes au public  
les 3 et 4 juin prochains. Dans  
le cadre de la manifestation 
nationale « Rendez vous  
aux jardins », l’association 
Jardins de Noé proposera 
différentes activités et 
ventes : visite libre, troc de 
plantes, graines et boutures, 
vente de plantes. Le dimanche 
aura lieu une petite brocante 
avec une buvette.
Rendez-vous au Sentier des jasmins,  
au fond de l’impasse.  
Renseignements au 06 61 78 39 89.

Ohcyclo revient  
au Bel-Air
L’atelier mobile de 
l’association Ohcyclo sera  
au Bel-Air le 7 juin pour toutes 
vos petites réparations : 
réglage de dérailleur, freins, 
gaines et câbles de 
transmission, etc.  
Un « escape game » (jeu 
d’évasion) sera aussi proposé 
aux personnes présentes.  
De 15 h à 18 h.

Cours de yoga  
au Jardin-école
Depuis le 23 mai, des cours 
de yoga hebdomadaire ont 
lieu tous les mardi à 19 h en 
séance collective au Jardin-
école, 4, rue du Jardin-école. 
Ils sont dispensés par Perrine, 
fondatrice de l’école Kali-Yoga 
à Montreuil.
Tarif pour 1 heure de cours :  
14 €, 11 € pour les adhérents  
de la Société régionale d’horticulture 
de Montreuil (SHRM).
Inscriptions par téléphone  
au 06 86 80 67 59 ou par e-mail  
à contact@kali-yoga.com
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Quelle ambition motive 
l’ouverture de cette nouvelle 
déchèterie ?
L’idée est de profiter  
des travaux du tram pour 
construire une déchèterie 

provisoire dotée des aménagements 
récents : fluidification du trafic, compacteurs 
de déchets, murs anti-bruit… Notre volonté 
est d’offrir aux habitants un équipement 
préfigurateur de ce que sera le site définitif.

Combien de temps ce site sera-t-il exploité ?
Le permis est temporaire. Cet équipement est 
trop petit pour les ambitions que nous portons 
avec Est Ensemble en termes de réemploi  
et de valorisation. Nous continuons d’avancer  

sur la question de la relocalisation  
sur un site définitif.

Que dites-vous aux riverains  
inquiets des nuisances ?
Nous comprenons leurs préoccupations  
et sommes à leur écoute. Cet équipement  
a été aménagé de façon à être le plus éloigné 
possible des habitations, que les bruits soient 
minimisés et que la circulation se fasse sans 
encombre. Nous souhaitons aussi combattre 
les dépôts sauvages par l’installation 
prochaine de systèmes de vidéosurveillance 
à ses abords. Enfin, un comité de suivi  
se réunira régulièrement donner la parole  
aux riverains et améliorer cet équipement  
le temps de son exploitation.

INTERVIEW DE L’ÉLU  
3 questions à Luc Di Gallo, adjoint délégué à la ville zéro déchet,  
à l’économie circulaire, à la propreté et aux composteurs collectifs
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DES ARTICLES DE : 
ANTONIN PADOVANI  
antonin.padovani@montreuil.fr

Ensemble, en charge de la col-
lecte des déchets pour le terri-
toire montreuillois, vante « un 
nouvel équipement permettant 
d’assurer une continuité du 

service des déchèteries ». En 
effet, ce dernier est conçu pour 
s’accorder à la politique zéro 
déchet portée par la collec-
tivité. Outre les habituelles 

DU CHANGEMENT.  Une nouvelle déchèterie  
arrive rue Pierre-de-Montreuil le 31 mai

Le portail d’entrée de la déchèterie qui, à partir du 31 mai, 
remplacera l’ancienne, située de l’autre côté de la rue.

Placée sur le tracé  
du futur tram T1, l’actuelle 
déchèterie laissera place 
le 31 mai à un nouvel 
équipement. Innovant,  
ce dispositif permettra  
de moderniser la gestion  
des déchets.

D’un trottoir à un autre. 
Il suffira de traver-
ser la rue Pierre-de-

Montreuil pour passer de l’an-
cienne déchèterie, située au 
no 127, à la nouvelle, au no 120-
124. Ce site prendra le relais 
le 31 mai et restera en place le 
temps des travaux de prolon-
gement de la ligne du tram T1, 
qui vont bouleverser le quar-
tier. Seuls quelques jours de 
transition sont à prévoir entre 
la fermeture de l’ancien site, le 
dimanche 28 mai, et l’ouver-
ture du nouveau, le 31. Est 

zones de dépôt et la présence 
de compacteurs pour certains 
types de déchets, la création 
d’une voie de circulation à 
sens unique le rendra plus 
accessible pour les usagers. 

DU RECYCLAGE  
AU RÉEMPLOI
Un « local réemploi », espace 
dédié au tri des objets valori-
sables, verra aussi le jour. Est 
Ensemble a lancé fin mars un 
appel à manifestation d’in-
térêt afin de confier l’usage 
et l’entretien de cet espace 
d’environ 20 m2 à une struc-
ture de l’économie sociale et 
solidaire spécialisée dans le 
réemploi. Le nom du lauréat 
n’est pas encore connu, mais 
il est établi que sera privi-
légiée une structure locale, 
afin de mieux sensibiliser les 
habitants à la récupération et 
à la mise en valeur d’objets 
identifiés comme réutilisables 
ou réparables.
Cette déchèterie permettra 
d’expérimenter de nouvelles 
techniques. En favorisant 
les filières de réemploi par 
une collecte de déchets plus 
intelligente et portée sur leur 
réutilisation, la municipalité et 
l’intercommunalité entendent 
être précurseurs. n 

À SAVOIR
Voici les horaires de la nouvelle 
déchèterie, située au 120-124, rue 
Pierre-de-Montreuil : 
lundi, mardi et jeudi de 9 h à  18 h ; 
mercredi et vendredi de 13 h à 18 h ; 
samedi de 10 h à 18 h ; dimanche  
et jours fériés de 9 h à 13 h.
La déchèterie sera fermée le 1er janvier  
et le 1er mai.
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COUP DE CHAPEAU
à Caroline Fradet
« Régénérescences »,  
le thème du festival Land art 
des Murs à pêches, a 
convaincu Caroline Fradet  
d’y participer. Sculptrice et 
céramiste, elle travaille et 
enseigne dans son Chalet 
céramique, situé rue de 
Romainville. Elle y a réalisé  
un Arbre à sons pour Tige, 
l’asso en charge du festival. 
Travaillant beaucoup sur  
le végétal, elle transmet  
sa passion depuis dix ans.  
« On est tous des artistes, 
dit-elle, et j’aime cette idée 
inclusive, en vue de créer  
des œuvres collectives. »
Instagram : caroline_fradet_sculpture.G
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Travaux  
au bureau de poste 
de La Noue

Des travaux de rénovation 
débuteront le 5 juin, au sein  
du bureau de poste de 
La Noue, situé au 15, place  
du Général-de-Gaulle.  
Devant durer trois semaines, 
ils permettront de mettre  
en place un nouveau modèle 
d’accueil et de prise  
en charge des clients.  
En attendant la réouverture,  
prévue le 27 juin, pour  
toute opération postale 
(affranchissement, dépôt, 
etc.),veuillez vous rendre au 
bureau de poste situé au 171, 
bd Théophile-Sueur.

Les chantiers d’Est 
Ensemble recrutent !
Vous êtes un habitant  
du territoire et cherchez  
un emploi près de chez vous ? 
Inscrivez-vous à l’une des 
permanences gratuites 
organisées par Est Ensemble 
au centre social La Noue - 
Clos-Français, les mardis 1er, 
13 et 22 juin, de 9 h 30 à 12 h 
pour découvrir les offres 
d’emplois proposées.
Contactez le 06 26 63 99 60 
ou le 01 71 86 29 35.
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JEUNESSE.  Un accompagnement inédit pour 
18 jeunes Montreuillois en quête d’un stage

Avec leurs CV, ces Montreuillois vont à la rencontre des entreprises.

jeunes, d’un animateur et d’une 
enseignante du lycée, sillonne 
la ville de Vincennes, tandis 
qu’un autre arpente Bagnolet. 
« Grâce à un atelier CV et une 
session coaching effectuée en 
amont, les jeunes savent com-
ment se présenter et aborder les 
commerçants », souligne Fatma. 
Et ça marche ! « Séduit par leur 
façon de s’exprimer », Irfan 
Janjua, gérant d’un magasin de 
pièces de voiture, a accepté de 
prendre trois jeunes d’un coup ! 
Bilan de la journée : plus de 
la moitié des effectifs ont pu 
décrocher leur précieux sésame. 
Pour les autres, pas de panique :  
un nouvel atelier leur sera 
proposé pour peaufiner leurs 
demandes. 
Cette pratique étant appelée 
à se déployer dans les autres 
établissements de la ville, grâce 
au service Jeunesse, il devient 
possible de trouver un stage en 
traversant la rue. n

ils ont déjà des stagiaires, soit 
ils n’en prennent pas. » Cette 
immersion dans le monde du 
travail s’inscrit dans le cadre 
du rallye stage proposé par 
Fatma Cakir, qui explique : 
« Ces jeunes, qui sont actuelle-
ment en première, ont besoin 
de cette expérience pour vali-
der leur diplôme. Toutefois, 

ce n’est pas facile de s’y 
mettre quand on a 15-16 ans. 
Nous avons donc décidé de 
les accompagner dans leurs 
démarches. »

ATELIER CV ET COACHING
Au total, 18 jeunes participent 
à cette initiative inédite. Un 
premier groupe, composé de six 

Pour aider les élèves  
du lycée Eugénie-Cotton  
à décrocher leur premier 
stage, la Direction de la 
jeunesse et de l’éducation 
populaire (DJEP) a 
organisé un rallye stage. 
Explications, mode 
d’emploi et témoignages.

Chemises distinguées, 
coupes soignées, CV 
et lettres de motivation 

en main… Rayan, Maniame, 
Anir, Ousmane, Alfoussen et 
Hamza sont parés pour trou-
ver un stage ce jeudi 11 mai. 
Accompagnés de leur ensei-
gnante Monia Baghat et de 
Fatma Cakir, coordinatrice 
Réussite scolaire, ces élèves 
du lycée Eugénie-Cotton 
démarchent depuis ce matin 
les différents commerçants 
de la rue de Paris.
« C’est un peu difficile à trou-
ver, souffle l’un d’eux. Soit 

COUP DE CHAPEAU
à Thierry Loche
Vous l’avez forcément 
croisé : armé de son éternel 
sourire, Thierry Loche, 
52 ans, est depuis novembre 
2022 membre du conseil  
de quartier de Villiers –
Barbusse. Grâce à cet outil 
de démocratie participative,  
il fait remonter les attentes 
des habitants au conseil 
municipal. Par ailleurs,  
il est présent au conseil 
d’administration de 
l’association Salut les 
co-pains, qui gère le four à 
pain collectif, et il fait partie 
des composteurs du square 
Barbara. Une vraie valeur 
ajoutée pour le quartier !

BELAÏDE BEDREDDINE  
ADJOINT DÉLÉGUÉ AU PERSONNEL, AU DIALOGUE SOCIAL, AUX AFFAIRES  
GÉNÉRALES, À L’ÉTAT CIVIL ET AUX ÉLECTIONS. ÉLU DU QUARTIER LA NOUE.

Fils d’ouvrier aux 1 001 vies

Àchaque question, une réponse intelligente 
assortie d’un trait d’humour approprié. L’élu 
de 52 ans est un conteur qui aime narrer ses 

1 001 vies et réparer les personnes « abîmées par la 
société ». De parents algériens immigrés, Belaïde a 
grandi avec ses dix frères et sœurs du côté de Selongey, 
en Côte-d’Or. « Mon père est venu en France en 1962. 
Il fabriquait des cocottes-minute à l’usine Seb du 
coin, raconte-t-il. Il rapportait souvent à la maison le 
journal de la CGT, La Vie ouvrière. » La lecture de ce 
trimestriel contribue à forger sa conscience politique. 
C’est décidé ! Sa vie sera consacrée à la défense des 
plus démunis. « J’ai adhéré au Parti communiste, puis 

à la CGT. Après l’obtention de mon BTS informatique, 
je suis monté en région parisienne, en 1995. » En 2000, 
il découvre Montreuil. Une ville militante, où tout est 
sujet à débat. « À Montreuil, même les fourmis font 
de la politique », s’amuse-t-il. C’est ici qu’il passe 
définitivement du syndicat à la politique. Domicilié 
dans un premier temps rue Douy-Delcupe, il s’ins-
talle ensuite à La Noue, « un territoire difficile mais ô 
combien attachant », où il devient élu de quartier en 
2020. Quand il s’accorde un peu de temps entre deux 
réunions, cet épicurien aime s’adonner à la cuisine ou 
flâner à la buvette de la Maison du parc des Guilands. 
Bon vivant, il a su concilier devoir et partage. n 
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Elhadji.coly@montreuil.fr
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n EN ROSE
SECTEUR BAS-MONTREUIL / RÉPUBLIQUE / 
ÉTIENNE-MARCEL / CHANZY / BOBILLOT

1  52, rue Kléber
2  8, rue Édouard-Vaillant
3  1, villa de la Tourelle
4  26, rue des Hayeps
5  29, rue du Sergent-Bobillot
6  26, rue du Sergent-Godefroy
7  4, rue des Sorins
8  46, rue des Messiers
9  68, rue Douy-Delcupe

10  4-6, place de la République 
11  1, rue des Fédérés
12  30, rue Michelet
13  1, rue Lebour
14  Place de la République (59 bis, rue Barbès)
15  1, impasse du Progrès 
16  1, rue Carole-Frédéricks
17  4, rue Jean-Jacques-Rousseau

n EN MAUVE
SECTEUR LA NOUE / CLOS-FRANÇAIS / 
VILLIERS – BARBUSSE

1  21, rue du Docteur-Calmette
2  100, rue de la Pointe
3  1-22, rue des Groseilliers
4  39, rue du Midi
5  Dalle du Clos-de-Montreuil
6  6, rue du Jardin-Saint-Georges
7  14, rue du Midi
8  Devant le Théâtre de La Noue

9  59, avenue Faidherbe
10  70, rue du Midi
11  17, rue Hoche (Maison ouverte)
12  3, rue de la Fosse-Pinson
13  22-44, rue du Plateau
14  3, square de la Libération
15  21-27, rue Buffon

n EN ORANGE
SECTEUR SIGNAC / MURS À PÊCHES / 
BEL-AIR / GRANDS-PÊCHERS / RENAN

1  16 ter, rue Lenain-de-Tillemont 
2  Place Gisèle-Halimi
3  13 Villa de L’union
4  2, rue Claude-Bernard 

(square Marcel-Cachin)  
5  Rue Léontine-Préaux

6  6, rue de la Fontaine-des-Hanots
7  Rue des Hanots
8  11, rue des Néfliers
9  29, rue Danton

10  33, rue Dombasle
11  7, rue Dombasle
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Le 2 juin, à table  citoyens ! 
Plus de 3 200 Montreuillois ont 

prévu de dîner dans la rue le 
vendredi 2 juin. Pas moins 

de 85 repas de quartier ont ainsi été 
recensés pour la 22e édition de cette 
soirée de convivialité qui rassemble 
les voisins. De Solidarité / Carnot aux 
Ramenas, de la place de la République 
à la Boissière, on va descendre les sala-
diers, décapsuler les bières et profiter 
du bonheur de ripailler ensemble. 

Certains quartiers, comme Centre-
ville / Jean-Moulin / Beaumonts 
o u  R é p u b l i q u e  /  É t i e n n e -
Marcel / Bobillot, accueilleront 
jusqu’à 17 gueuletons ce soir-là. 
« C’est un événement historique 
à Montreuil, que les habitants 
plébiscitent », souligne Stéphanie 
Harry, qui pilote six mois durant 
cet événement de grande ampleur 
organisé par la municipalité. Car 

ici, contrairement à la plupart des 
fêtes des voisins de l’Hexagone, 
la Ville contribue grandement au 
succès des repas de quartier. Prêt 
de tables et chaises, livraison et 
retrait du matériel sur place, fer-
meture des rues à la circulation 
pendant les agapes, etc. : 216 agents 
municipaux de différents services 
s’impliquent dans ce temps fort de 
la vie collective montreuilloise. n



n EN JAUNE
SECTEUR RAMENAS / LÉO-LAGRANGE / 
BRANLY – BOISSIÈRE

1  130, rue Saint-Denis (jardin partagé)
2  3, rue des Saules-Clouet
3  Square Delescluze
4  29, rue Honoré-de-Balzac
5  25, rue Antoinette
6  Rue Gabriel
7  Rue Auguste-Péron
8  15, rue Madeleine-Laffitte
9  19, rue Saint-Victor

10  13-27, av. Salvador-Allende 
(champ de poires)

11  Place Jules-Verne
12  Place Colette-Lepage

n EN BLEU
SECTEUR RUFFINS / THÉOPHILE-SUEUR / 
MONTREAU / LE MORILLON

1  1, Place de la Paix
2  16, rue Yves-Farge
3  11, rue Daniel-Renoult
4  9, impasse du Grand-Air
5  26, rue de la Tranchée
6  23, rue des Ruffins
7  68, rue des Ruffins
8  11, rue Eugène-Pottier
9  56, rue des Blancs-Vilains

10  22, rue de la Patte-d’Oie
11  68, rue Camélinat
12  13, rue des Ruines
13  1, place Descartes
14  161, bd Théophile-Sueur

n EN VERT 
SECTEUR SOLIDARITÉ / CARNOT / 
CENTRE-VILLE / JEAN-MOULIN / BEAUMONTS

1  1-12, rue Levant
2  86, Colmet-Lepinay
3  Résidence Nelson-Mandela
4  48-62, rue Rapatel
5  29, rue Émile-Bataille
6  14, rue Merlet
7  Croisement rue Molière  

et rue des Charmes
8  20-54, rue Carnot
9  51-55, rue de la Solidarité  

(Square de poche)

10  5-27, rue Rapatel
11  6-10, rue Condorcet
12  Place du Scribe
13  Place Rouge (au cœur  

de la cité Jean-Moulin)
14  RIVP
15  3-12, rue des Gradins
16  Place du 14-Juillet
17  50, avenue de la 

Résistance (square groupe 
scolaire Résistance)
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Le 2 juin, à table  citoyens ! 

VOUS POUVEZ RETROUVER  
LES DIFFÉRENTS LIEUX 

DE REPAS DE QUARTIER MIS À JOUR 
GRÂCE À LA CARTE INTERACTIVE À 

CONSULTER SUR LE SITE DE LA VILLE 
DE MONTREUIL MONTREUIL.FR
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La maternelle Pablo-
Picasso s’est attelée à 
la tâche : modeler des 

sculptures en céramique à 
insérer dans les parties végé-
talisées de la cour. Un projet 
pédagogique financé par la Ville, 
l’Éducation nationale et la caisse 
des écoles, et mené par Caroline 
Fradet, sculptrice et céramiste du 
Chalet céramique de Montreuil. 
Les petites sections ont réalisé 
des bas-reliefs, les moyennes et 
grandes sections ont créé des 
pièces collectives. La classe des 
grandes sections dédoublées 

de Vanessa Lamy et Romain 
Vanpeene travaille sur le thème 
de l’architecture. Les enfants 
se sont inspirés du Palais idéal 
du facteur Cheval, une célèbre 
œuvre d’art brut, pour imaginer 
leur ville idéale : hantée, médié-
vale, végétale. « Nous avons pris 
des petites parties du travail de 
chacun. Travailler en équipe, 
c’est important à la maternelle », 
explique Caroline Fradet. Les 
élèves de l’école présenteront 
avec fierté leurs créations lors 
d’une exposition ouverte aux 
familles le 27 juin. n Les enfants de la maternelle Pablo-Picasso sculptant leur ville idéale. 

JOURNÉES VERTES.  En mai, mobilisation générale  
pour l’environnement au lycée Jean-Jaurès 

Séance de « plogging » (jogging et ramassage de déchets) au lycée.

(Institut national de la santé et 
de la recherche médicale), qui 
a échangé avec deux classes 
de seconde sur le thème de 
l’écoanxiété, ou Nabil Wakim, 
journaliste au Monde ; des dis-
tributions de petits-déjeuners 
écoresponsables et équilibrés ; 
mais aussi une friperie, un 
atelier en partenariat avec 
La Collecterie et une inter-
vention d’un professeur du 
lycée horticole qui renforcent 
l’ancrage dans le territoire. 
« J’avais peur qu’on nous 
explique que nous sommes 
l’avenir et que c’est à nous de 
réparer les erreurs du passé, 
explique Billie, élève de 
seconde. Je suis rassurée de 
voir, en rencontrant des adultes 
qui réfléchissent avec nous, 
que le discours a évolué. » 
L’événement ne bouleverse pas 
l’emploi du temps des élèves, 
mais chaque classe bénéficie 
d’au moins une action incluse 
dans le temps scolaire. n

DES DIZAINES D’ACTIVITÉS
« L’ambition est de travailler 
les questions environnemen-
tales au lycée : amélioration du 
cadre de vie, afin de se sentir 
un peu chez soi au lycée, et 
donc mieux travailler ; main-
tien de la propreté, et donc 
valorisation du travail des 
agents dédiés à ces actions », 
détaille Capucine Larzillière, 

professeure d’histoire-géo. 
D’où l’idée de séances de 
plogging (activité combi-
nant jogging et ramassage 
de déchets) avec les profs de 
sport ; des conférences avec 
des intervenants de renom, 
totalement bénévoles, comme 
Lælia Benoit, pédopsychiatre 
et chercheuse à l’université de 
Yale (États-Unis) et à l’Inserm 

Dans le cadre des 
« journées vertes », sont 
organisées en mai à Jean-
Jaurès de nombreuses 
initiatives sensibilisant aux 
écogestes et permettant 
d’améliorer le cadre  
de vie au lycée. Elles sont  
co-construites par  
les profs et les élèves. 

Nos écogestes repré-
sentent 30 % de l’im-
pact sur le changement 

climatique ? Une raison supplé-
mentaire de les appliquer et les 
propager. Au lycée Jean-Jaurès, 
profs, CPE et élèves éco-délé-
gués se sont mobilisés pour 
réaliser tout au long du mois 
de mai des actions concrètes, 
ludiques et pédagogiques. Ces 
« journées vertes » se placent 
dans la continuité de l’engage-
ment d’un groupe d’élèves qui 
a rencontré Greta Thunberg en 
2020, au moment des manifs 
pour le climat.

Pablo-Picasso initie les enfants à la sculpture !

N° 159  n  Du 25 mai au 7 juin 2023  n  Le Montreuillois

L’Atelier  
de poterie en fête 

L’argile sera à l’honneur le 
dimanche 11 juin de 11 h à 18 h, 
place Carnot. La fête sera 
placée sous le signe du renard. 
Les enfants seront ainsi 
invités à fabriquer la « maison 
de la renarde » lors d’une 
animation collective  
au bénéfice de l’Aspas 
(Association pour la 
protection des animaux 
sauvages). L’après-midi  
se déroulera entre tournage, 
modelage, table à barbotine 
et exposition des œuvres  
des enfants et des adultes  
des ateliers ainsi que des 
céramistes. Vous aurez 
également la possibilité  
de vous inscrire aux ateliers  
du mercredi et de déguster 
les délicieuses glaces de Dan.
Dimanche 11 juin de 11 h à 18 h,  
81, rue Condorcet, participation libre. 
Renseignements au 06 14 76 93 31 
et sur fabiennegilles.fr

Remise à neuf  
rue Carnot
Le tronçon de la rue Carnot 
compris entre les rues 
Colmet-Lepinay et de la 
Solidarité sera en travaux 
entre les 24 et 26 mai. 
L’ancien enrobé, qui  
se détache par endroits en 
laissant apparaître de petits 
nids-de-poule, sera remplacé  
par une nouvelle couche 
d’enrobé coulé à froid.
 
Réenchanter sa vie 
professionnelle
L’association La Tortue bleue 
propose un atelier destiné  
aux personnes souhaitant  
se reconvertir. Cet atelier  
se déroulera à la bibliothèque 
Robert-Desnos, en 
partenariat avec la Cité  
des métiers de Paris et les 
bibliothèques de Montreuil.
Mardi 6 juin à 18 h, bibliothèque 
Robert-Desnos, 14, bd Rouget-de-Lisle, 
inscription auprès des bibliothécaires  
ou au 01 83 74 58 58.
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COUP DE CHAPEAU
à Djereba Doucara
Assistante médico-sociale, 
cette jeune mère de famille a 
grandi au sein de la cité RIVP. 
« C’était convivial. Il y avait 
tout ce qu’un enfant rêverait 
d’avoir. » Pour réactiver cette 
dynamique, Djereba a créé 
l’association JM Nouvelle R 
avec Madi, son ami d’enfance, 
et Moussa, un jeune du 
quartier. « Nous voulons 
montrer aux plus jeunes qu’ils 
peuvent réussir et construire 
leur vie. » Après une fête  
et une opération propreté, 
l’association prévoit une 
sortie à la mer cet été et de 
l’aide aux devoirs à la rentrée.
Contact : jmnouvelleair@gmail.com

n NOS QUARTIERS SOLIDARITÉ — CARNOT / CENTRE-VILLE / JEAN-MOULIN — BEAUMONTS

DES ARTICLES DE : 
CHRISTINE CHALIER  
christine.chalier@montreuil.fr
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vendredi
26/05   •  Manet et Degas  

à la Maison ouverte
Une conférence sur Manet et 
Degas, acteurs essentiels de la 
nouvelle peinture des années 
1860-1880.
18 h 30, 17, rue Hoche, 2 €, inscription 
à  jamet.michel@gmail.com

• Salsa especial  
à La Marbrerie
Salsa en live avec la formation 
cubaine Carlos Nàpoles y Calle 
Esperanza Groupe, cours de danse 
salsa dès 20 h, et des DJ sets.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, de 9 à 15 €.

• Soirée Décimation sociale 
aux Instants chavirés
Carte blanche au label DIY 
Décimation sociale avec le groupe 

toulousain Nuit noire, Méryll 
Ampe & Francisco Meirino et 
Triinu & Jeanne Gorisse.
20 h, 2, rue Émile-Zola, de 10 à 14 €.

• chien noir à la Maison pop
Entre chanson française, pop et 
trap, chien noir impose immé-
diatement sa signature vocale. 
Il enregistre avec Mark Daumail 
de Cocoon et invite HollySiz sur 
ce premier EP intitulé Histoires 
vraies.
20 h 30, 9 bis, rue Dombasle, 10 et 12 €, 
réservation au 01 42 87 08 68.

samedi
27/05   •  Club lecture  

à la bibliothèque 
Daniel-Renoult
Découvrez des lectures et par-
tagez les vôtres lors d’un club 
lecture.
11 h 30, 22, place Le Morillon, entrée libre.

• Land art  
dans les Murs à pêches
Balade commentée à la décou-
verte de la vingtaine d’œuvres 
de land art.
27 et 28 mai, 13 h, gratuit, inscription sur 
exploreparis.com

• La Mastication des morts,  
à La Maison ouverte
La compagnie de théâtre amateur 
Neuf ou la Poule interprète cette 
pièce de Patrick Kermann : l’his-

toire d’un village raconté par ses 
morts ! Les récits de vies plus ou 
moins banals des défunts s’entre-
mêlent et nous plongent dans la 
France rurale du xxe siècle.
15 h, 17, rue Hoche, 5 €.

• Aperçus au TPM
Restitution du projet du collège 
Beaumarchais (Paris), avec Ces 
filles-là d’après Evan Placey.
19 h, salle Maria-Casarès,  
63, rue Victor-Hugo, gratuit.

• Flor del fango  
à La Marbrerie
Laissez-vous gagner par le rock 

Prokofiev), de la musique fran-
çaise, de Fauré à Édith Piaf.
17 h, 2, rue de Romainville, entrée libre.

mardi

30/05   • Club histoire  
à bibliothèque 

Robert-Desnos
Conférence sur L’histoire des 
populations juives et le récit 
national israélien.
19 h, 14, bd Rouget-de-Lisle, 
entrée libre. 

• Aperçus au TPM
Restitution du projet des classes 
de première spécialité théâtre 
du lycée Jean-Jaurès, avec 
Electronic City d’après Falk 
Richter puis Le pire n’est-il pas 
toujours sûr ? des terminales 
spécialité Théâtre.
19 h et 20 h, salle Maria-Casarès,  
63, rue Victor-Hugo, gratuit.

mercredi
31/05   • Aperçus au TPM

Restitution du projet 
des classes de première option 
facultative théâtre du lycée Jean-
Jaurès, avec Sa majesté des 
mouches puis Débrayage.
19 h et 20 h, salle Maria-Casarès,  
63, rue Victor-Hugo, gratuit.

• Nessi Gomes  
à La Marbrerie
L’autrice-compositrice-interprète 
Nessi Gomes canalise les in-

engagé aux influences sud-amé-
ricaines du groupe Flor del fango.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, 12 et 15 €.

dimanche

28/05  • Scènes nomaades  
au parc des Guilands

Troisième édition de ce festival 
itinérant de concerts à vélo avec 
le batteur Philippe Gleizes et le 
saxophoniste Antoine Viard.
16 h, parc des Guilands, gratuit.

• Soirées harmoniques  
à l’église 
Saint-Pierre-Saint-Paul
Un quatuor de violoncelles in-
terprétera des œuvres baroques 
et classiques (Purcell, Haydn, 

fluences de ses origines anglaises 
et portugaises en mêlant le folk du 
fado à une inspiration moderne 
progressive britannique.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, 24 et 28 €.

• Des oscillations, au TMB – 
Jean-Guerrin
Dans le cadre de l’exposition au 
Centre Tignous, Arnaud Rivière 
et Thierry Madiot proposent un 
dispositif où le regard supporte 
l’écoute. 
20 h 30, 6, rue Marcelin-Berthelot,  
4 et 8 €.

jeudi
1er/06   • Club lecture  

à la bibliothèque 
Paul-Éluard
Découvrez des lectures et parta-
gez les vôtres dans le cadre de ce 
club lecture.
15 h, 10, rue Valette, entrée libre.

Sortir à Montreuil
« La culture partout et pour tous »

D
R

CYAN  = 0 
MAGENTA = 100
JAUNE  = 80
NOIR  = 0

Le Montreuillois

Le Montreuillois journal 

Sorties en famille, 
spectacles, concerts, 

ateliers, balades… 

Retrouvez chaque vendredi  
dès midi, sur les réseaux sociaux  
du Montreuillois, nos bons plans 
du week-end.
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chien noir à la Maison pop, le vendredi 26 mai. D
R

Notre agence FAMILY SPHERE de Montreuil, spécialisée 
en garde d’enfants à domicile est située près du marché 
Croix de Chavaux.

Organisez dès à présent la garde de vos enfants pour pouvoir 
vous rendre à votre travail, ou mieux profi ter de votre télétravail, 
et enfi n pensez dès à présent à vous simplifi er la vie pour la rentrée 
de septembre 2023.

Marcelle et Gloria se tiennent à votre disposition du lundi au vendredi 
de 9h30 à 12h30 et de 14h00 à 18h00 (sur rendez-vous au bureau 
et accueil téléphonique) pour répondre à vos questions et trouver 
la formule qui vous convient pour la garde de vos enfants.

Nous intervenons sur les communes de Montreuil, Bagnolet, Rosny 
sous-bois, Villemomble, Noisy le Grand, Noisy le sec, Gagny, Neuilly 
sur Marne, Romainville, Les Pavillons sous-bois, Neuilly Plaisance, 
Le Raincy, Bondy et Gournay sur Marne.

Un devis gratuit et personnalisé est réalisé pour toute une demande 
de renseignements, par téléphone ou en agence.

80 Rue de Paris 93100 MONTREUIL
Tél : 01 80 92 50 10 
contact.montreuil @family-sphere.fr - www.family-sphere.com

7 Place Bérault à Vincennes 
www.letriporteur.fr
09 86 47 33 40
Vincennes@letriporteur.fr
Du mardi au vendredi de 10h à 19h
Le samedi de 10h à 18h

nouveau

Vente de vélos cargos (triporteurs, biporteurs, longtails, cargos pro), vélos de ville, vélos pliables
BABBOE, TERN, CARQON, DOUZE CYCLES, DOLLY BIKES, EOVOLT, WINORA, STARWAY... Réparation et vente d’accessoires
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sur helloasso.com (chercher  
La Girandole), concert au 65, rue 
Pierre-de-Montreuil, de 1 à 10 €.

• Isa Magdalena quartet  
à La Marbrerie
Vo y a g e  e n  A m é r i q u e  l a -
tine avec l’ex-chanteuse de 
Los Machucambos. Suivra une 
fiesta.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, 9 et 12 €.

• Musiques et danses 
Garifunas du Guatemala  
au TMB – Jean-Guerrin
Concert de musique traditionnelle 
des Garifunas, l’une des rares popu-
lations afro-descendantes d’Amé-
rique latine, dans le cadre du 26e 
festival de l’imaginaire.
20 h 30, 6, rue Marcelin-Berthelot,  
de 15 à 22 €.

• Amapiano to Afrohouse  
à La Marbrerie
Le collectif Amapiano France 
organise une soirée amapiano et 
afrohouse/tech avec les DJ Rosey 
Gold, Ban Xapa et Kapela.
23 h, 21, rue Alexis-Lepère, 15 et 18 €.

dimanche

4/06
  • Brunch-jazz  

à La Marbrerie
Avec la participation du conser-
vatoire de danse et de musique 
de Bagnolet.
11 h 30, 21, rue Alexis-Lepère,  
entrée libre.

• Sur les pas de Méliès
Une ciné-balade dans les hauts 
lieux qui ont marqué le cinéma, 
sur les pas de Georges Méliès.
14 h 30, 8 et 15 €, réservation  
sur exploreparis.com

• Simone Tolomeo  
à La Marbrerie
Ce jeune compositeur de musique 
contemporaine présentera ses 
œuvres de musique de chambre.
17 h, 21, rue Alexis-Lepère, 9 et 12 €.

mercredi
7/06

  • La Perle, festival  
à La Marbrerie

Festival de musique électro-pop, 
pop alternative, rap avec Émilie 
Kosmic, Nell Widmer et HIBA.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère,  
9 € en prévente.

• Musique expérimentale  
aux Instants chavirés
Une soirée de concerts et d’écoute 
autour de la compositrice Brunhild 
Ferrari et du compositeur Christoph 
Heemann.
20 h 30, 2, rue Émile-Zola, de 10 à 14 €.

• Soirée des Revues 
phonographiques
Écoutes et des performances, 
dans le cadre de l’exposition Des 
Oscillations au Centre Tignous.
20 h 30, 6, rue Marcelin-Berthelot,  
4 et 8 €.

• Musique expérimentale  
aux Instants chavirés

Formé en 1987, The Telescopes 
est un groupe de noise psychédé-
lique. Lacustre explore les strates 
sonores d’enregistrements réalisés 
dans des lieux cultes et occultes.
20 h 30, 2, rue Émile-Zola, de 10 à 14 €.

vendredi
2/06   • Soirée ados  

à la bibliothèque 
Robert-Desnos
Dédicace par la poétesse Kiyémis 
et l’illustratrice Hina Hundt du 
recueil créé par les ados tout au 
long de l’année, un buffet, un 
blind test et un dancefloor avec 
DJ Ka(ra)mi aux platines !
17 h, 14, bd Rouget-de-Lisle,  
entrée libre. 

• Aperçus au TPM
Restitution du projet des Adelphes 
#1 avec Adelphes 2068. 
2 et 3 juin, 19 h, salle Maria-Casarès,  
63, rue Victor-Hugo, gratuit.

• Rock’n’Chaabi party  
à La Marbrerie
Deuxième édition de cette soi-

rée avec le rock-raï-chaabi du 
groupe Bab El West, précédé de 
rappeur Syrien Osloob accompa-
gné du grand joueur d’oud Hareth 
Mhedi. La soirée se terminera par 
un DJ set de D-Joon.
19 h, 21, rue Alexis-Lepère, 9 et 12 €.

samedi
3/06

  • Rencontre  
et dégustation  

chez Biocoop
Venez rencontrer Archcena 
Nagalingam, l’autrice d’Ayur-
véda Cuisine pour tous les jours, 
et goûter ses recettes. 
De 11 h à 13 h, 6, place Jean-Jaurès, 
entrée libre.

• Visite à la ferme  
Murs à fleurs
Partez pour une visite guidée 
des champs de la ferme florale 
Murs à fleurs et repartez avec 
votre bouquet.
11 h 30, 25 €, inscription  
sur exploreparis.com

• Sur les traces  
des Murs à pêches 
L’association Murs à pêches 
vous propose de découvrir le 
site classé éponyme à travers 
différents jardins.
15 h, 7,50 €,  
inscription sur exploreparis.com.

• Sous les pêchers, la plage  
au Théâtre de verdure
Ouverture du festival par une 
déambulation à vélo du Théâtre 
de La Girandole jusqu’au Théâtre 
de verdure, agrémentée de per-
formances et d’intermèdes et 
qui  s’achèvera par un concert 
de musique sénégalaise puis 
tzigane.
17 h 30, 4, rue Édouard-Vaillant, 
déambulation gratuite sur inscription 

Jusqu’au 13 juillet, du lundi au vendredi 
de 10 h à 12 h et de 14 h à 21 h, le samedi 
de 10 h à 17 h, 9 bis, rue Dombasle, 
entrée libre.

• Des oscillations,  
au Centre Tignous

Cette exposition collective invite 
des artistes, auteurs, autrices, mu-
siciens et musiciennes à s’appro-
prier le support du disque.
Jusqu’au 22 juillet, du mercredi au 
samedi de 14 h à 18 h (21 h le jeudi, 19 h  
le samedi), 116, rue de Paris, entrée libre.

• Kiyémis et Hina Hundt  
à la bibliothèque 
Robert-Desnos
Après plusieurs mois en rési-
dence ados dans les biblio-
thèques, la poétesse Kiyémis 
et l’illustratrice Hina Hundt, 
présentent leurs créations poé-
tiques et graphiques au sein 

de l’exposition Constellations 
familiales.
Du 2 juin au 31 août, 14, bd Rouget- 
de-Lisle, entrée libre.

• Marx en France, au musée 
de l’Histoire vivante
Partez sur les traces de Karl Marx 
dans le Paris des années 1840 
jusqu’à ses rencontres avec les 
mondes ouvrier et intellectuel, 
les socialistes et les anarchistes, 
mais aussi avec d’autres exilés 
allemands.
Jusqu’au 31 décembre, 31, bd 
Théophile-Sueur, du mercredi au 
vendredi de 14 h à 17 h, jusqu’à 18 h 
samedi et dimanche, de 0 à 4 €.

COURS, ATELIERS  
ET STAGES

• Atelier portrait argentique 
au Studio Boissière
Venez poser sous les projecteurs 
au Studio Boissière et décou-
vrir la chambre noire d’un des 
plus anciens studios photo de 
Seine-Saint-Denis, ouvert à 
Montreuil en 1951 par Varastade 
Kasparian.
Samedi 27 mai, 14 h 30, 29 €, inscription 
sur exploreparis.com

jeudi
8/06   • Club histoire  

à la bibliothèque 
Robert-Desnos
Regards croisés États-Unis-
France, sur les mouvements et 
la politique en temps de crise.
19 h, 14, bd Rouget-de-Lisle,  
entrée libre.

• Aperçus au TPM
Restitution du projet Des classes 
khâgnes et hypokhâgnes du lycée 
Jean-Jaurès, avec Songes autour 
du songe. 
19 h, salle Maria-Casarès,  
63, rue Victor-Hugo, gratuit.

• Festival Ideal Trouble  
aux Instants chavirés
Une partie de la programma-
tion du célèbre festival Ideal 
Trouble avec le musicien français 
Alexis Degrenier, et la musicienne 
et compositrice originaire de 
Sibérie, Maria Teriaeva.
20 h 30, 2, rue Émile-Zola, de 10 à 14 €.

EXPOSITIONS
• Choralités, à la Maison pop
Deuxième exposition collective 
du cycle Actes de langage, qui 
aborde la mémoire des langues, 
les représentations politiques et 
les micro-connaissances essen-
tielles qu’elles constituent.

Retrouvez chaque vendredi 
sur la page Facebook du 

Montreuillois une liste de sorties 
plus exhaustive, notamment les 
concerts dans les bars, dont la 
programmation est plus tardive.
Avis aux organisateurs d’événe-
ments (concerts, spectacles,  
balades…) : envoyez vos informa-
tions à :
christine.chalier@montreuil.fr et 
maguelone.bonnaud@montreuil.fr

• Animations dans 
les bibliothèques  
le mercredi et le samedi
À destination des enfants, 
des ateliers, des jeux et des 
projections.
Le mercredi à la bibliothèque 
Robert-Desnos, 
15 h, 14, bd Rouget-de-Lisle, 
entrée libre.
Le mercredi à la bibliothèque 
Daniel-Renoult, 15 h,  
22, place Le Morillon, entrée libre.

• Les Monsieur Madame,  
à Paris Montreuil Expo
Une exposition familiale interac-
tive, multisensorielle et colorée 
pour découvrir tous les secrets 
de cette série littéraire culte. 
Avec six salles thématiques et 
des jeux éducatifs.
Jusqu’au 18 juin, 128, rue de Paris,  
de 6 à 16,50 €.

• L’oiseau fait son nid, à la 
bibliothèque Daniel-Renoult

Des ateliers, des contes, des lec-
tures et une exposition autour 
des oiseaux.
Jusqu’au 1er juillet, 22, place Le Morillon, 
renseignement auprès des 
bibliothécaires, entrée libre.

samedi
27/05   • De quel côté 

souffle demain ?  
au Théâtre des Roches
Un spectacle de musique et 
d’expression corporelle qui joue 
sur le dehors et le dedans à tra-
vers un personnage burlesque et 
attendrissant. Dès 6 ans. 
16 h, jardin du théâtre,  
86, rue Émile-Beaufils, 4 €.

dimanche

28/05  • Brunch musical  
à La Marbrerie

Le Dernier Dimanche du mois 
vous propose de bruncher au 
son d’un concert gratuit de mu-
sique contemporaine. Enfants 
bienvenus. 
11 h, 21, rue Alexis-Lepère, gratuit.

mercredi
31/05   • Balades contées  

au parc Montreau
Une promenade pour apprendre 
à reconnaître les oiseaux et les 
observer, avec des pauses pour 
raconter des histoires et des 
contes.
9 h 30, rendez-vous devant le musée 
de l’Histoire vivante, gratuit sur 
inscription au 01 48 54 77 17.

• Ombre d’être,  
au Théâtre de La Noue
Cette histoire sensible et aé-
rienne met en scène une ombre 
humaine prête à regarder, suivre, 
attraper et bondir pour exister. 
Une relation s’installe avec l’être 
attaché à l’ombre. Dès 4 ans.
31 mai à 10 h 30 et 14 h 30 et 3 juin à15 h 
et 18 h, 12, place Berthie-Albrecht,  
de 4 à 8 €.

vendredi
2/06   • Nuit pop  

des enfants  
à la Maison pop
Pendant une soirée, la Maison 
pop invite les enfants à investir 
les lieux avec leurs parents, à ex-
périmenter des ateliers, concerts 
et performances visuelles en 
famille, avec notamment un 
conte musical électro.
De 18 h à 22 h, 9 bis, rue Dombasle,  
de 3 à 12 €.

samedi
3/06   • Fais ton bouquet  

aux Murs à fleurs
Venez découvrir les champs et 
les secrets de la composition 
florale avec l’équipe de la ferme 
florale Murs à fleurs.
11 h 30, 35 €, inscription  
sur exploreparis.com

• Impression végétale  
à la ferme Murs à fleurs
Personnalisez votre propre 
tissu aux couleurs de la ferme 
florale Murs à fleurs et profitez 
d’une visite guidée du lieu réa-

lisée par l’équipe. Dès 10 ans.
14 h 30, 25 €, inscription  
sur exploreparis.com

dimanche

4/06   • Sous les pêchers, 
la plage, au Théâtre 

de verdure
Carte blanche à la Nef de Pantin 
pour une journée jeune public 
avec du théâtre d’objets et de 
marionnettes, des contes, un 
atelier de fabrication de marion-
nette, des courts métrages.
De 14 h à 21 h, 
65, rue Pierre-de-Montreuil, prix libre.D
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Les Monsieur Madame, à Montreuil Expo jusqu’au 18 juin.
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Week-end animalier 
avec l’association L’ArtÀvous 

Chaque année, l’association L’ArtÀvous 
invite les artistes de l’artothèque à participer 
à une exposition thématique, et à rencontrer 
le public et les adhérents. Organisée le 
week-end des 3 et 4 juin, salle Franklin,  
elle a pour thème cette année « Un animal, 
des animaux ». On y trouvera dessins à 
l’encre, peintures à l’acrylique, aquarelles  
et sculptures d’une dizaine d’artistes.  
Parmi eux, des Montreuilloises comme 

la plasticienne et photographe Moïka, résidente à Opale, Isabel Choquet,  
Tina Graff, Sbarbier, Renée Roussillou ou Éliane Robin. L’artothèque de 
l’association L’ArtÀvous tient aussi chaque mois une permanence salle 
Franklin. Fonctionnant comme une bibliothèque, elle permet d’emprunter une 
œuvre afin d’en profiter pendant plusieurs mois. Une quarantaine d’adhérents 
s’adonnent déjà à ce petit plaisir qui fait du bien chez soi. 
Un animal, des animaux, 3 juin de 13 h à 20 h et 4 juin de 10 h à 19 h, salle Franklin, 60, rue Franklin.  
Vernissage le 3 à 18 h. Instagram : @lartavous 
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Dix-huit courts métrages  
en une soirée, qui promettent 
d’être drôles, énervés, 
combatifs, émouvants,  
seront projetés lors de la 
deuxième édition du Festival 
de courts féministe de 
Montreuil, le 9 juin au Méliès.

Retour du Festival de courts 
féministe de Montreuil 
au Méliès le 9 juin, après 

le succès de la première édition, 
l’année dernière. Au programme, 
des films jamais diffusés d’une 
durée de une à cinq minutes. 
Ce rendez-vous cinématogra-
phique organisé par la Maison 
des femmes – Thérèse-Clerc, 
en partenariat avec les associa-
tions Les Filmeuses et Cleme 
(Comprendre lire écrire le monde 
ensemble) et le cinéma Le Méliès, 
a notamment distingué l’an der-
nier Massandje Sanogo, alias 
Oxybabe. Laquelle revient cette année 
présenter un nouveau court métrage 
hors compétition, Rapport sur ma 
vie antérieure de femme noire. Cette 

Montreuilloise fera également partie 
du jury, aux côtés de la réalisatrice 
Blandine Lenoir, de la journaliste et 
activiste féministe Elvire Duvelle-

Charles ou de la documentariste 
Lina Soualem, entre autres.
En ne sélectionnant que des 
réalisatrices ou des personnes 
appartenant à des minorités de 
genre, le Festival de courts fémi-
niste de Montreuil souhaite pro-
mouvoir le female gaze (regard 
féminin théorisé par l’autrice Iris 
Brey), mais aussi découvrir de 
nouveaux talents féminins, tant il 
est vrai que les femmes occupent 
encore une place au second plan 
dans les métiers du cinéma. Pas 
de doute, ce festival 100 % mon-
treuillois et 100 % bénévole est 
aussi 100 % militant. Il tombe 
à point pour souffler un vent 
rafraîchissant sur les braises d’un 
Festival de Cannes marqué par 
la polémique, et s’inscrit dans la 
démarche politique de l’actrice 
Adèle Haenel, qui a dénoncé les 
conditions de travail des femmes 
et l’impunité des agresseurs dans 

l’industrie cinématographique. On 
n’en attendait pas moins d’un festival 
qui décerne le prix Thérèse-Clerc à 
ses lauréates. n Christine Chalier

Festival de courts féministe de Montreuil

À l’affiche du Méliès
CINÉMA PUBLIC GEORGES-MÉLIÈS. 12, PLACE JEAN-JAURÈS. TÉL. 01 83 74 58 20

 « S'écrire. Se réinventer. S'autoriser. » : citation 
de la féministe bell hooks et thème du festival.
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La Quinzaine des cinéastes 
s’invite au Méliès

C’est l’une des sections parallèles du 
Festival de Cannes. La Quinzaine des 
cinéastes (ex-Quinzaine des réalisateurs) 
fera circuler sa sélection 2023 dans des 
salles d’art et essai partenaires, dont  
Le Méliès. Du 8 au 18 juin, le public 
découvrira en avant-première les 19 films 
de la Quinzaine avec, pour certaines 
séances, des rencontres avec les cinéastes. 
Ainsi sera projeté (le 8) Le Procès Goldman 
(notre photo), le dernier film de Cédric Kahn, 
en sa présence, sur le militant d’extrême 
gauche braqueur Pierre Goldman, défendu 
par Georges Kiejman. On pourra aussi 
rencontrer Pierre Creton (le 11), venu 
présenter Un Prince, ou le Belge Claude 
Schmitz, qui défendra L’Autre Laurens  
(le 11). Enfin, l’Américain Weston Razooli 
répondra aux questions du public après  
la séance de Conte de feu (le 16). Attention, 
chaque film ne passera qu’une fois. 
Du 8 au 18 juin, tarif unique 4 €.

D
R

D
R

Contactez-nous

Parking 
Croix de Chavaux

3 rue Parmentier
93100 MONTREUIL

Tél : 01 48 51 53 50
parc.croixdechavaux@semimo.fr

OU STATIONNER
VOTRE VÉHICULE ?

Parking
CROIX DE CHAVAUX

3 rue Parmentier
93100 MONTREUIL

Stationnement horaire 
et diverses formules 

d’abonnement trimestriel
pour Voiture, Moto et Vélo.

Parking sous vidéosurveillance

Parking
Malin

N°159 - BM Montreuil.indd   3N°159 - BM Montreuil.indd   3 17/05/2023   16:5617/05/2023   16:56



Les 27 et 28 mai se tient  
le 21e Festival des MAP.
Au programme de cet 
événement bucolique 
familial qui n’a pas son pareil 
dans la région, 50 concerts 
et 30 spectacles.

Une ambiance bohème 
unique en Île-de-
France. Avec son cadre 

champêtre, ses odeurs de foin, 
ses concerts et spectacles dis-
séminés dans les bosquets, son 
entrée à prix libre, le Festival 
des Murs à pêches (MAP) a de 
faux airs de Woodstock ou de 
rassemblement sur le Larzac. 
Un enchantement bohème pour 
ceux qui aiment la nature, la 
musique, la cuisine végétale, 
le réemploi, les tatouages au 
henné ou tout cela à la fois. 
Cette année encore, les pro-
grammateurs de la Fédération 
des Murs à pêches (qui regroupe 
les 18 associations des MAP) 
ont vu les choses en grand : 
50 concerts et 30 spectacles 
répartis dans 20 parcelles de cet 
ancien verger de l’Île-de-France, 
dont 28 hectares sur les 34 sont 

classés par la Ville en zone agri-
cole et 8 autres sont classés par 
l’État au titre de Sites et pay-
sages du patrimoine à protéger. 
Sont aussi prévus moult ateliers 
(bricolage, couture, initiation 
forge, cuisine, création textile, 
photo…), des visites du festival 
de land art, un forum politique 
sur l’entraide… Les deux par-
celles communales, parmi les 
plus grandes, font figure de QG, 

notamment la Prairie, où seront 
installés de nombreux stands 
et programmés plusieurs spec-
tacles. « Mais cette année, nous 
souhaitons inciter le public 
à découvrir la partie Est, de 
l’autre côté de l’ancienne bre-
telle d’autoroute », indiquent les 
organisateurs, qui prévoient une 
parade festive samedi à 15 h 30 
entre la rue Pierre-de-Montreuil 
et la rue Saint-Antoine et ses 

dynamiques parcelles que sont 
Les Fruits défendus, le jardin 
des Couleurs ou les Murs à 
fleurs. 

DAVANTAGE  
DE SPECTACLES 
JEUNE PUBLIC
Autre accent de cette édition : 
la dimension familiale. « Nous 
avons choisi davantage de spec-
tacles jeune public, précise 
Harmony U, de la Fédération 
des MAP. Et nous avons doublé 
les représentations de chaque 
compagnie, qui joueront le 
samedi et le dimanche à plu-
sieurs heures de la journée. »  
Soutenu par la Ville (finance-
ment partiel, prêt de terrain et de 
matériel, dispositif de sécurité), 
le festival comptera aussi sur les 
recettes des entrées et les dons 
au chapeau pour les artistes pour 
faire perdurer cet événement 
unique en son genre.
n  Maguelone Bonnaud
SAVOIR PLUS : le 27 mai de midi 
à 1 h, et le 28 de 12 h à minuit. 
Détail sur federationmursapeches.fr

Des centaines d’artistes feront vivre les allées des anciens vergers : un moment plein de magie.

FESTIVAL DES MAP

LES 27 ET 28 MAI, 80 CONCERTS ET SPECTACLES 
AU FESTIVAL DES MURS À PÊCHES

Jazz de
Montreuil 
Le Montreuillois 
Thierry Colson,  
à la contrebasse, 
et Olivier 
Cahours,  
à la guitare  
à sept cordes, sortent un 
album, vingt ans après le 
premier disque enregistré 
ensemble. Intitulé Les Enfants 
de la nature, cet opus marque  
une nouvelle étape dans  
une collaboration qui dure 
« depuis qu’on a 12 ans ».  
Une histoire d’amitié  
et de famille puisque  
c’est Alice Colson, la fille  
du contrebassiste, qui a 
réalisé la pochette. L’album 
sera disponible sur les 
plateformes dès le 2 juin, 
avant deux concerts le 8 juin. 
À 20 h et 21 h 30 chez Gepetto vélos,  
28, rue des Fossés-Saint-Bernard, 
75005 Paris. Réservation :  
olivier.cahours@free.fr ; 
participation libre.  

Montreuil-sous-
voix, c’est reparti
Le grand rendez-vous  
des chorales montreuilloises 
reprend du service le 10 juin. 
De 15 h à 19 h, la rue du 
Capitaine-Dreyfus chantera  
à pleins poumons à deux 
endroits : la placette de la 
fontaine (angle avec la rue 
Victor-Hugo) et le passage 
ralliant le boulevard Rouget-
de-Lisle. Huit chorales sont 
attendues : Le Cœur de 
Louise ; Si bémol et 14 demis, 
Céchéki ; Les Oies sauvages,  
la chorale D’ici ou d’ailleurs ; 
Caravane la vida ; Toujours  
les mêmes ; et Les Agités  
du vocal. Cette 11e édition  
de Montreuil-sous-voix est 
organisée par l’association 
Chamboul’tout et celle  
des commerçants  
du Cœur de Montreuil. 

STEFFF GOTOWSKI
L’ancien Garçon boucher sort sa plume

Et de trois pour Stéphane Gotkovski. Après avoir 
raconté les tribulations d’un caïd new-yorkais 
puis écrit un polar rock, Stéphane Gotkovski 

publie La Satisfaction du devoir accompli. « En racontant 
le parcours d’un extrémiste, l’itinéraire d’un enfant pas 
gâté, j’ai voulu montrer comment un traumatisme peut 
vous faire devenir un bad boy », indique ce Montreuillois 
de 64 ans. Stéphane Gotkovski est avant tout connu en 
tant que musicien. Saxophoniste du groupe Les Garçons 
bouchers dans les années 1980, puis de Pigalle (dans les 
deux formations aux côtés de François Hadji-Lazaro, 
récemment disparu), le musicien a ensuite enchaîné 
les bals parisiens « dans un esprit rock et populaire ». 
Quinze ans à faire guincher deux fois par mois le très 
tendance bal de l’Élysée Montmartre, puis ceux de la 

Machine du Moulin rouge, de l’Olympia, du Cabaret 
sauvage… Aujourd’hui manager, saxophoniste et DJ 
du Petit Orchestre parisien (POP), il anime toujours 
des « surboums vitaminées avec des tubes de musette 
et de variété revisités ». Et ce n’est pas tout ! Ce « cou-
teau suisse français » accompagne des films muets 
en direct, organise des salons du vin et fait tourner sa 
petite entreprise de catering (traiteur), « parce que faut 
bien bouffer ». À Montreuil, il a longtemps animé le 
jardin partagé Tant qu’on sème, non loin du périph’. 
Et lancé il y a cinq ans La Petite Reine avec des amis 
musiciens pour « faire découvrir aux gens des lieux 
méconnus de Montreuil à vélo et en musique ». Le 
sens de la fête. n Maguelone Bonnaud
La Satisfaction du devoir accompli, Nombre7 Éditions, 11 €.
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La Girandole ouvrira son 
théâtre estival lors du festival 
des MAP. Mais c’est le 3 juin 
que démarre officiellement 
son festival Sous les pêchers 
la plage : jusqu’au 23 juillet,  
une à deux fois par semaine, 
spectacles et concerts se 
succéderont sous les érables. 
Le premier samedi de cette 
13e édition, La Girandole vous 
propose une transhumance  
à vélo, avec l’association 
La Petite Reine, qui conduira 

les cyclistes en musique 
jusqu’à la rue Pierre- 
de-Montreuil. Puis 
s’enchaîneront spectacle  
de clown, musique 
sénégalaise et concert 
tsigane jusqu’à 1 h du 
matin. Le lendemain, dans 
le cadre de la carte blanche 
à la Nef de Pantin, aura lieu 
une journée jeune public.
Le 3 juin, départ à 17 h 30  
du 4, rue Édouard-Vaillant jusqu’au 
65, rue Pierre-de-Montreuil. 

Le Théâtre de verdure rouvre ses portes
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C’est la période des 
spectacles de fin d’année. 
Du 1er juin au 1er juillet, 
le festival Déton(n)ants 
Amateurs permet  
aux élèves de tous âges, 
comédiens, musiciens, 
danseurs, dessinateurs,  
de montrer leur art  
dans de vraies salles.  

Il pleuvra des couleurs sur 
Montreuil le 1er juin. Bleu 
turquoise, rouge fram-

boise… Une grande parade 
multicolore et musicale lan-
cera le festival Déton(n)ants 
Amateurs. Un arc-en-ciel à 
l’image de l’immense palette 
des talents montreuillois qui 
se déploieront tout le mois 
de juin dans sept lieux cultu-
rels. Danse, théâtre, cirque, 
musique… Jusqu’au 1er juil-
let, des artistes en herbe de 
tous âges et de tous quartiers 
démontreront leurs savoir-faire 
dans le cadre de 60 spectacles, 
concerts et expositions. 

Le Théâtre Berthelot,  
QG du festival
Pas moins de 29 représenta-
tions ou concerts se dérouleront 
au théâtre municipal, dont le 
médiateur, Herman Delikayan, 
coordonne le festival. Y seront 
joués des spectacles de la 
troupe de théâtre amateur his-
torique de Montreuil, L’Arbre 
sec (les 10, 11 et 15 juin), mais 
aussi ceux de nombreux cours 
de théâtre dispensés par des 
professionnels, comme l’école 
La Générale (le 23), l’associa-
tion Teatralala (le 23 aussi), 
l’association Cap Étoile (le 28), 
la P’tite Troupe de la Ruffinerie 
(toujours le 28)… 

Les scolaires sur le pont
Écoliers en horaires aménagés 
musique (Cham), collégiens des 
ateliers artistiques, lycéens en 
option théâtre… Des élèves 
de Paul-Bert, Louise-Michel, 
Boissière, Politzer, Fabien, 
Marcelin-Berthelot Berthelot, 
Paul-Éluard, Solveig-Anspach, 
Jean-Moulin, Jean-Jaurès, 
Condorcet, Henri-Matisse 
montreront leurs progrès sur 
scène.

Aperçus au TPM
Les artistes associés au Théâtre 
public de Montreuil (TMP)
interviennent dans des établis-
sements scolaires toute l’année. 
Huit spectacles découlent de 
ces ateliers, qui seront joués 
à la salle Maria-Casarès du  

Pendant un mois, retrouvez le festival 
des détonants talents amateurs de Montreuil 

27 mai au 13 juin. Sera aussi 
montré le travail des Adelphes, 
14 jeunes de 16-25 ans asso-
ciés à la vie du théâtre depuis 
septembre. 
Infos sur TPM.fr/apercus

Le conservatoire  
en majesté
Quatre concerts permettront 
d’entendre choristes et ins-
trumentistes formés par le 
conservatoire : grand chœur 
et chœur de chambre (le 2), 
chœurs des écoles Nanteuil 
(le 8) et Joliot-Curie (le 13), 
orchestres d’harmonie et sym-
phonique (le 21).  

Ateliers de la Maison  
pop et des Roches
C’est le mois des restitutions 
dans les deux temples des pra-
tiques artistiques amateurs que 
sont la Maison populaire et le 
Théâtre des Roches. Quelques 
spectacles de fin d’année ont 
été intégrés au festival, comme 
la Nuit pop des enfants (le 2) 

et le Circus chorus (le 16) de 
la Maison pop, ou la Garden 
party des Roches (le 17). 

Jeunes talents  
au Centre Tignous
L’artiste en résidence Fanny 
Papot expose jusqu’au 17 juin 
son travail sur les anciennes 
carrières de gypse de la ville. 
Et Merlin Rogeat, lauréat de 
la bourse Tignous 2023, mon-
trera ses splendides gravures 
animalières à partir du 28 juin.  

Les assos en majesté
Déton(n)ants amateurs est  
aussi l’occasion pour de 
nombreuses associations de 
se faire connaître. Parmi 
elles, Improseine, qui forme 
à l’improvisation théâtrale (le 
3 juin), ou les écoles de danse 
Phenix et Art’en danse, qui 
orchestreront le grand bal de 
clôture le 1er juillet.  
n Maguelone Bonnaud
Programme complet sur montreuil.fr/
detonnants amateurs

La Maison pop sous toutes les coutures
Vous ne connaissez pas, ou 
peu, la Maison populaire, ce 
lieu majeur des pratiques 
amateurs à Montreuil ? 
Profitez des Fêtes maison, du 
30 mai au 1er juillet, pour 
découvrir les richesses de la 
rue Dombasle. Judo, 
batucada, hip-hop, danse de 
salon, cinéma d’animation, 
ukulele, modelage, baby gym, 
gym seniors, trucages et 

effets spéciaux, robotique et 3D… Plus de 120 ateliers sont 
proposés chaque année, sans compter les week-ends de 
stage. Jusqu’au 9 juin, les curieux peuvent assister aux cours 
qui les intéressent et, jusqu’au 1er juillet, applaudir les 
spectacles de fin d’année. Culinaire et convivial, un « Banquet 
des langues » permettra, le 13, de découvrir les cours de 
japonais, espagnol, anglais et arabe dispensés rue Dombasle. 
La soirée « Musique et machines » du 22 donnera un aperçu 
des ateliers musique assistée par ordinateur, beatmaking et 
lutherie numérique. Et à la Fête de la ville, le 24 juin, un village 
Maison pop permettra de tester 20 activités sportives. Les 
inscriptions pour l’année prochaine démarreront le 10 juin 
pour les adhérents et le 17 pour l’ensemble du public.  
Informations sur maisonpop.fr
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Danse, théâtre mais aussi dessin... Les artistes amateurs de Montreuil ont minutieusement préparé leurs représentations et productions.  

JU
LI

ET
TE

 D
E 

SI
ER

RA

D
R

D
R

D
R

D
R



n NOS QUARTIERS RUFFINS — THÉOPHILE-SUEUR / MONTREAU — LE MORILLON24

SPORTS.  Roller, BMX, skate... Glissez à Montreau !

dans la continuité du skatepark 
de la place Paul-Langevin, au 
centre-ville. Financé à hauteur 
de 20 % par la municipalité, le 
reste l’étant par l’Agence natio-
nale du sport et la Région, son 
coût total s’élève à 600 000 €. 

415 MÈTRES DE PISTE ET 
DES BOSSES D’UN MÈTRE
« La pumptrack semble beau-
coup intéresser la population, 
si l’on en croit les retours de 
la consultation qui s’est tenue 
en 2022 », constate Maxime 
Lebeaube, directeur des 
Sports. Intergénérationnelle 
et multisports, elle s’adresse 

aux adeptes du roller, du skate-
board, de la trottinette, du 
BMX et du VTT, et convient 
parfaitement à l’apprentissage 
du vélo. 
Commencés le 12 avril, les 
travaux devraient durer jusqu’à 
la mi-juin, pour une ouverture 
au public prévue lors de la Fête 
de la ville, le 24 juin. Ce sera 
alors l’occasion de tester les 
bosses (jusqu’à un mètre de 
hauteur) et les 415 mètres de 
piste, recouverte d’un enrobé 
facilitant la glisse, avec trois 
circuits convenant à tous les 
niveaux : débutant, intermé-
diaire et expert. n

Bientôt des sensations 
fortes au parc Montreau ! 
L’ouverture de la 
pumptrack le 24 juin, lors 
de la Fête de la ville, est 
attendue avec impatience. 
Ce nouvel équipement 
répond à la demande  
toujours plus forte de 
développement des 
sports de glisse en milieu 
urbain. De quoi pratiquer 
glissades, sauts et figures 
acrobatiques !

En voyant les travaux, mon petit-
fils de huit ans a compris qu’il 
s’agissait d’une pumptrack », 
raconte cette dame qui habite 
en face du parc Montreau. À la 
perspective d’avoir accès à un 
équipement flambant neuf pour 
exercer une pratique sportive de 
glisse, libre et ludique, comme 
nulle part ailleurs à Montreuil, 
le petit garçon en question a des 
étoiles plein les yeux. Et il n’est 
pas le seul ! Cette pumptrack, 
circuit de glisse urbaine fermé, 
constitué de bosses et de virages, 
fait partie du grand projet des  
« Chemins de la glisse ». Un 
projet destiné à relier diffé-
rentes aires de pratique libre 
dédiées aux sports de glisse, 
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COUP DE CHAPEAU
à Nassima Bentizi 
Montreuilloise depuis 2010 
et diplômée dans le prêt-à-
porter, cette mère de deux 
enfants consacre tout son 
temps aux autres. Il y a sept 
ans, elle a tout naturellement 
accepté de donner des cours 
de couture au centre social 
Espéranto, à la Maison 
Montreau et au sein de 
l’association Les Femmes  
du Morillon. « C’est 
important pour les femmes 
au foyer. Et cela leur  
permet de créer des 
vêtements alors que tout  
est cher », explique-t-elle  
sans jamais se départir  
de son lumineux sourire.

D’une surface totale de 5 000 m², la pumptrack 
du parc Montreau est implantée sur l’ancien 
terrain de foot. Les jeux de ballon resteront 
toutefois possibles sur la plaine sportive 
attenante nouvellement créée, un espace plat 
de 3 500 m² sans installation spécifique. 
L’arrivée de la pumptrack dans le haut du parc 
Montreau implique aussi un aménagement 
paysager comprenant de nouveaux massifs  
et la création d’un généreux talus pour 
préserver ce nouvel équipement du trafic 

routier du boulevard Théophile-Sueur. « Tous 
les arbres ont été conservés. Et 16 autres ont 
été plantés. Même s’il s’agit d’un équipement 
en enrobé, l’objectif visé avec ce projet est 
également de rendre de la pleine terre  
et du végétal à cette partie haute du parc, 
rendue aride par la présence de l’ancien terrain  
de sport », explique Clara Kalatchev, cheffe  
de projet Espaces publics pour la Ville.  
La pratique sportive en milieu naturel  
s’en trouvera favorisée. 

Des nouveaux espaces pour jouer et se détendre
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« La nature en fait ! »  
à L’Orée du parc

Venez passer un bon moment 
en famille, samedi 27 mai 
après-midi, à L’Orée du parc 
Montreau. Les acteurs  
du quartier (associations, 
bibliothèque Daniel-Renoult, 
centres de loisirs…) vous ont 
mitonné de bons petits plats 
ainsi que des activités 
ludiques et pédagogiques  
sur le thème « La nature en 
fait ! ». Ateliers de fabrication, 
parcours motricité et 
sensibilisation aux écogestes 
vous y attendent. La classe 
musique du centre social 
Espéranto, La Rue fine, 
chorale de la Ruffinerie, 
et le groupe soul et funk 
Fran’s orchestra animeront  
la journée en musique.
Samedi 27 mai de 13 h à 19 h. 
L’Orée du parc, angle du boulevard 
Théophile-Sueur et de la rue Babeuf.

Les dimanches  
à la tyrolienne
La friche Un tramway nommé 
désir ouvre ses portes tous 
les dimanches après-midi  
de 15 h à 18 h, hors vacances 
scolaires. Sur ce terrain 
d’aventures, vos enfants  
ont la possibilité de pratiquer 
le jeu libre, d’expérimenter  
la tyrolienne et de construire 
des cabanes. 
1, rue Juliette-Dodu. 
Contact : projetruffins@gmail.com

La friche Un 
tramway nommé 
désir en fête
Le Collectif Ruffins ensemble 
vous invite à sa fête d’été sur 
la friche Un tramway nommé 
désir le samedi 10 juin de 15 h 
à minuit. La journée prévoit 
des animations, des food 
trucks et des concerts avec, 
entre autres, Les Part’naires, 
Margot, Marcela et 
Barthélémy Saurel.
1, rue Juliette-Dodu.
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DES ARTICLES DE : 
CHRISTINE CHALIER  
christine.chalier@montreuil.fr

Les Chemins de la glisse s’inscrivent dans la continuité du 
skatepark de la place Paul-Langevin, bien connu des Montreuillois.
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Yanis Longlade,  
18 ans, habitant  
de la Boissière
Je viens souvent 
au parc Montreau 
en semaine, 
durant sur mon 
temps libre.  

Y construire une pumptrack est  
une bonne idée. J’aime beaucoup  
les sports de glisse. J’aurai peut-être 
envie de l’essayer. Le terrain de foot 
ne va pas me manquer, parce que  
je suis plus basket. J’ai fait du 
skateboard de huit à quinze ans. 
J’étais fort ! Ça fait longtemps que  
je ne suis pas monté sur une planche, 
mais je suis sûr que je me débrouille 
encore quand même.

Ce qu’ils en disent 

D
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Caroline Houriez, 
habitante  
des Ruffins
On est très 
contents de 
l’installation de 
cette pumptrack. 
On adore tout  

ce qui est glisse. Avoir quelque chose 
comme ça à côté de la maison, c’est 
super pour faire du sport, sortir avec 
les enfants, qui ont quinze ans et trois 
ans et demi. Mon mari est plus fou  
qu’eux. Il fait du skate, du BMX. Il est 
même déjà venu prendre des photos 
pour les envoyer à des amis  
et leur donner envie de venir.  
Avec cette pumptrack, nos enfants 
vont devoir s’y mettre.

Louis Violle,  
skateur et vendeur 
au magasin 
Phœnix
Je vais aller tester 
la pumptrack 
pour prendre du 
plaisir. J’attends 

aussi l’arrivée du skatepark. La 
pumptrack est un module détente, 
pour passer un moment « chill », sans 
se blesser, sans tenter de nouvelles 
figures. C’est plus pour prendre de la 
vitesse et s’entraîner. Actuellement, 
je pratique à Paris en attendant des 
structures adaptées à Montreuil.  
Je suis originaire du sud de la France, 
où il y a des pumptracks un peu 
partout. Elles sont surtout utilisées 
dans une optique de loisirs. 
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La zone d’aménage-
ment concertée (ZAC) 
Fraternité, gérée par Est 

Ensemble, la Ville de Montreuil 
et la Soreqa, et couvrant 16 hec-
tares de part et d’autre de la rue 
de Paris, voit de nombreux chan-
tiers se concrétiser. Le samedi 
10 juin à 10 h, Est Ensemble 
organise donc une balade 
citoyenne pour informer les 
riverains des chantiers en cours 
et à venir. Cet arpentage partira 
de l’angle des rues d’Alembert 
et Étienne-Marcel, et parcourra 
les chantiers alentour : les pro-

jets de construction en neuf 
rue Paul-Bert et place de la 
Fraternité, mais aussi le futur 
Village du réemploi ou encore 
un projet d’habitat participatif 
rue Catherine-Puig.
Pour rappel, la ZAC Fraternité 
a vocation à préserver le patri-
moine urbain du quartier tout en 
améliorant l’offre de logement, 
par la rénovation d’habitats 
insalubres et la construction de 
nouveaux logements dans une 
logique de mixité. n
Informations et inscriptions sur : 
est-ensemble.fr Découvrez les changements intervenus dans la ZAC Fraternité.

H
ER

V
É 

BO
U

TE
T

CULTURE.  Le samedi 1er juin, Fanny et Julie 
ouvrent la librairie de leurs rêves : À la marge

La mairie de Montreuil a dès 
le départ soutenu le projet 
d’installation des deux futures 
libraires en leur permettant 
d’occuper ce local, comme 
en témoigne Alexie Lorca, 
adjointe déléguée à la culture 
et à l’éducation populaire : 
« Une librairie, ce n’est pas un 
commerce comme un autre. 
Cela fait partie des projets que 
l’on a tout intérêt à soutenir 
dans le cadre de nos com-
pétences. » Les deux amies 
ont aussi pu compter sur le 
soutien de leur futur public. 
Plus de 200 personnes ont en 
effet contribué à hauteur de 
17 000 € à une cagnotte en 
ligne pour financer l’aména-
gement de leur vitrine. « Nous 
voulions créer un lieu qui nous 
ressemble », concluent-elles en 
chœur, avant d’aller poser les 
premiers livres dans les 60 m2 
de rayon qui en regorgeront 
bientôt. n
Instagram : librairiealamarge.

qu’elle souhaite « attentif à la vie 
du quartier ». Les deux amies 
ont donc quitté leurs emplois 
respectifs au printemps 2022 
pour se consacrer à l’ouverture 
de leur enseigne. « Ça fait bien-
tôt un an que nous travaillons 
à plein temps sur le projet », 
renchérit Julie. 

AVEC LE SOUTIEN DES ÉLUS 
ET DES HABITANTS
Une année pour se profession-
naliser via des stages et des 
cours à l’École de la librairie, 
et trouver un local grâce à leur 
marraine, l’écrivaine féministe 
Titiou Lecocq, qui habite le 
quartier.

Le 1er juin, la librairie  
À la marge ouvre ses 
portes près de la place de 
la Fraternité. Une boutique 
qui, du polar à la jeunesse 
en passant par les essais, 
les biographies et  
les romans, s’adressera  
à tous les publics.

Fanny Kolopp et Julie 
Galabert ont quitté des 
maisons d’édition et 

conçu le projet de leurs rêves.  
« On voulait se recentrer sur 
une activité où le contact 
humain et la réalité du terrain 
se rejoignent », explique Julie, 
ex-responsable de la commu-
nication digitale chez Folio. 
C’est (bientôt) chose faite avec 
À la marge, librairie généraliste 
qui ouvre le 1er juin au 7, rue 
Arsène-Chéreau. Fanny, qui 
occupait un poste financier 
dans une entreprise du secteur 
éditorial, a convaincu son amie 
de la rejoindre dans ce projet 
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COUP DE CHAPEAU
à Loïc Dubois
En poste depuis 2022, Loïc 
Dubois a voyagé avant de 
devenir principal du collège 
Solveig-Anspach : huit ans 
comme CPE dans les lycées 
français d’Asie, puis quatre  
à Saint-Ouen. « Montreuil  
a été un choix, mais j’ai été 
surpris. Le dynamisme  
de la ville donne un cadre  
de travail formidable pour  
les élèves et le personnel. »  
Loïc Dubois, dont l’action  
est guidée par la volonté de 
garantir la mixité sociale, va 
plus loin : « Dès mon arrivée, 
il y avait un projet par classe, 
et la mairie est toujours  
là pour nous soutenir. »

Balade citoyenne à la ZAC Fraternité
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« Faites de l’été ! »  
à Croix-de-Chavaux 

Après sa « Faites du 
printemps » du 15 avril, 
le collectif Label Main poursuit 
l’exploration des saisons,  
avec le soutien de la mairie. 
Pour cette édition estivale,  
qui se tiendra le 10 juin de 11 h  
à 18 h, la halle du marché 
accueillera plus de 80 stands 
d’artistes et créateurs, mais 
aussi des animations et des 
stands pour boire et manger.
Pour proposer un stand ou avoir plus  
de renseignements sur le marché, 
écrivez à collectiflabelmain@gmail.com 

Les Brugnons givrés 
font leur cabaret 
d’impro 
L’association Comme vous 
émoi accueille le tout premier 
cabaret d’impro de la 
compagnie Les Brugnons 
givrés. Rendez-vous le samedi 
3 juin à 20 h pour découvrir  
les comédiens en herbe  
qui créeront des histoires,  
de 1 à 6 minutes, à la manière 
d’un film policier ou d’un 
western, ou encore en 
chantant. Autant de 
contraintes imaginées  
sur place et propices  
à l’improvisation !
5, rue de la Révolution.
Entrée libre et restauration sur place.

Ateliers de cuisine  
à la cantine syrienne 
Réunissant Montreuillois  
et exilés pour créer un lieu  
de solidarité et de rencontre  
à partir de la gastronomie 
syrienne, la cantine hébergée 
par l’AERI, au 57, rue Étienne-
Marcel, propose des ateliers 
de cuisine. Le 8 juin à 18 h 30, 
venez y apprendre à cuisiner 
le daoud bacha, des boulettes 
de viande à la sauce tomate.
Inscriptions : écrire à 
ateliercuisine@cantinesyrienne.fr ;  
prix indicatif : 10 €.
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DES ARTICLES DE : 
ANTONIN PADOVANI  
antonin.padovani@montreuil.fr

Fanny et Julie préparent la prochaine ouverture d’À la marge.



MEETING D’ATHLÉTISME.  
TOUTES ET TOUS À JEAN-DELBERT !

n LES SPORTS 26

Organisée par le 
Club athlétique  
de Montreuil et 
la municipalité,  
la 14e édition  
du meeting 
international 

d’athlétisme se tiendra le 31 mai  
au stade Jean-Delbert. Pour cet 
événement qui, comme chaque 
année, sera gratuit et accueillera  
de nombreuses vedettes, plus de  
3 000 spectateurs sont attendus. 

Quelque 150 athlètes, dont des 
pointures internationales,  
13 épreuves, le tout dans un 

stade Jean-Delbert plein comme un œuf et 
en ébullition, n’en jetez plus ! Le meeting 
international d’athlétisme de Montreuil,  
14e du nom, aura lieu le mercredi  
31 mai dans une ambiance digne des 
grands soirs. Devenue au fil des éditions 
un incontournable rendez-vous pour 
les Montreuillois, mais aussi pour les 
habitants des communes voisines, cette 
épreuve, conjointement organisée par la 
Ville et le Club athlétique de Montreuil 
(CAM), a pris du galon depuis qu’elle 
a été étrennée en 2009. 
L’an passé, elle a rejoint le cercle très 
fermé des meetings classés « argent », la 
deuxième catégorie la plus importante 
au niveau international. Une distinction 
qui lui permet de gagner en prestige et 
d’attirer toujours plus d’athlètes de pre-
mier plan. À noter que, cette année, les 
participants (notamment les sociétaires 
du CAM, qui auront une belle carte à 
jouer ; lire encadré ci-contre) auront à 
cœur de briller sur la piste montreuilloise 
pour réaliser les minima qualificatifs 
pour les championnats du monde prévus 
en août prochain à Budapest (Hongrie).

ÉPREUVES HANDISPORT 
Au meeting de Montreuil, le spectacle 
se situe sur la piste mais aussi en tri-
bune, où les habitants, qui assistent 
gratuitement aux épreuves (grâce à 
un QR code à scanner ci-dessous) 
et en famille, donneront de la voix 
pour pousser leurs athlètes favoris à 
l’exploit. « Ce qui fait la particularité de 
cette réunion, c’est qu’elle est capable 
d’attirer la crème de la crème des ath-
lètes tout en étant située au cœur d’un 
quartier populaire, en proposant une 
entrée libre et en étant intégralement 
préparée et encadrée par des bénévoles. 
Rares sont les meetings à pouvoir se 
prévaloir d’un tel mélange des genres », 
souligne Loïc Giowachini, directeur 
général du CAM et organisateur en chef 
de l’événement, qui sera par ailleurs 
retransmis en direct à la télévision sur 

Sport en France, la chaîne du Comité 
national olympique et sportif français, 
et commenté par l’inextinguible et inu-
sable Patrick Montel, voix légendaire 
de l’athlétisme sur France Télévisions 
pendant 35 ans. 
Rendez-vous populaire s’il en est, le 
meeting accueillera en lever de rideau, 
à partir de 17 h, les traditionnels relais 
scolaires (collèges et centre de loisirs 
des écoles de la ville), qui seront suivis 
par des épreuves de niveau national. 
Nouveauté cette année : les épreuves des 
100 m hommes et femmes handisport 
se dérouleront juste avant les sprints 
de leurs homologues valides. Parmi 
les vedettes attendues : le Français 
Thimothée Adolphe, vice-champion 
paralympique et parrain de la dernière 
édition de la Foulée montreuilloise. n  
Grégoire Remund
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Sur la piste, le CAM 
sera bien représenté

Treize. Cette année, toutes 
épreuves confondues (du 100 m  
au 1 500 m hommes et femmes,  
en passant par le triple saut, le saut  
en hauteur ou le lancer du disque),  
le Club athlétique de Montreuil 
comptera treize athlètes sur la piste 
du meeting international. Parmi 
eux, Carolle Zahi (quadruple 
championne de France du 100 m  
et deux fois victorieuse à 
Montreuil) et Orlann Olière, qui font 
leur retour après avoir, l’une et 
l’autre, donné naissance à leur 
premier enfant. Il y aura aussi Sara 
Benfares, ex-recordwoman de 
France espoirs du 3 000 m en salle, 
et sa sœur Selma ; Nawal Meniker, 
qui a réalisé la deuxième meilleure 
performance européenne de 
l’année (et la 5e mondiale) ; ou 
encore Harold Achi-Yao, champion 
de France du 200 m et qui défendra 
les couleurs de Montreuil sur 100 m.
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L’Américain Dick Fosbury, disparu en mars 2023, a donné son nom à une technique  
de saut désormais utilisée par tous les athlètes.  Ici Laura Salin-Eyike en 2022.

Pedro PICHARDO, triple saut 
Pedro Pichardo, 
c’est du lourd, du 
très lourd. Cubain 
naturalisé portugais 
en 2017, champion 
olympique, du 
monde  et d’Europe 
en titre, le triple 
sauteur ne viendra 
pas à Montreuil pour 
faire de la figuration, 
d’autant plus qu’il 
est toujours en 

quête de sa première victoire dans ce meeting.  
En deux participations, il n’a en effet eu droit qu’aux 
accessits. Mais en ce début de saison, le Portugais 
est déjà très en jambes : en mars dernier, il a 
remporté les championnats d’Europe en salle.  
À Jean-Delbert, son concurrent le plus sérieux  
sera le Burkinabè Hugues-Fabrice Zango, vice-
champion du monde et 3e lors des derniers JO. 

Ese BRUME, saut en longueur
Ese Brume 
endossera le 
costume de favorite 
le 31 mai. Troisième 
des JO de Tokyo en 
2021, deuxième des 
Championnats du 
monde en 2022 et 
triple championne 
d’Afrique, la 
Nigériane de 27 ans 
prendra part à son 
premier meeting de 

Montreuil, le saut en longueur féminin ne figurant 
plus au programme de l’épreuve depuis… la 
première édition, en 2009. Cette grande 
championne, qui sera très attendue lors des 
Championnats du monde de Budapest l’été 
prochain, tentera, si les conditions le permettent, de 
battre son record personnel (et actuel record 
d’Afrique), établi à 7,17 m. 

Pascal MARTINOT-LAGARDE,  
110 mètres haies
Licencié à l’ES 
Montgeron 
(Essonne), « PML » 
se trouve un peu 
chez lui à Montreuil, 
où il est souvent  
à son aise. Ce 
spécialiste du  
110 m haies, qui 
truste les podiums 
internationaux 
depuis une dizaine 

d’années, s’est déjà imposé deux fois au meeting  
(en 2013 et en 2016). Absent de l’épreuve depuis 
2018 en raison de pépins physiques, le vice-
champion d’Europe 2022 aura cette année  
un statut de favori et tentera, en plus de remporter  
un troisième titre en terre montreuilloise, de marquer 
des points dans l’optique d’une qualification  
aux prochains Championnats du monde. 

Les têtes d’affiche
D

R

Réservez ici 
(un billet est 
nécessaire 

pour accéder 
au site, même 
si l’événement 

est gratuit.)
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Reportage réalisé par Grégoire 
Remund (texte) et Hugo 
Lebrun (photographies)

1 730 Montreuillois étaient 
réunis pour la troisième 
édition de la Foulée 
montreuilloise, course à pied 
solidaire, qui s’est déroulée  
le 14 mai sous le signe  
de la bonne humeur. 

Coorganisée par la muni-
cipalité et l’association 
À petits pas pour Lina 

(spécialisée dans l’accompagne-
ment des enfants en situation de 
handicap moteur), la troisième 
édition de la Foulée montreuil-
loise poursuivait deux objectifs : 
sensibiliser au handicap les par-
ticipants valides et proposer un 
challenge sportif aux personnes à 
mobilité réduite. Mission réussie : 
1 730 concurrents, dont 50 en 
situation de handicap accom-
pagnés par des coureurs, ont 
parcouru les rues de Montreuil 
le 14 mai (ils étaient 1 000 en 
2019 et 1 300 l’an dernier), tan-
dis que 3 000 visiteurs ont été 
comptabilisés sur le village qui 
proposait, place Jean-Jaurès, 
des animations et des initiations 
au handisport (basket fauteuil, 
escrime fauteuil et sprint).

150 BÉNÉVOLES ET 40 AGENTS
Côté performances, un record a 
été établi par Martin Péron sur 
la distance « reine » du 10 km 
(34’ 19), et les jeunes licenciés du  
CA Montreuil 93 se sont illustrés 
sur le 2 024 m, en s’imposant chez 
les filles et chez les garçons. Cet 
événement n’aurait évidemment 
pas pu avoir lieu sans le concours 
des bénévoles, au nombre de 150 
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À Montreuil, la foulée s’élance

cette année, dont 16 en situation 
de handicap, et de 40 agents de 
la Ville – du service des Sports, 
de la SGEP (service Gestion des 
espaces publics) et de la police 
municipale. Les bénéfices (ins-
cription, buvette, sponsoring) 
de cette manifestation – soit 
19 300 € – ont été reversés à 
l’association À petits pas pour 
Lina. Ils l’aideront à réaliser ses 
missions de sensibilisation au 
handicap et d’achat de matériel 
adapté. n  
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À la Boissière, petits et grands agissent ensemble pour la propreté.

« Boissière propreté, 
agissons ensemble  
pour un quartier propre » : 
tel est le nom de l’opération 
qui, prévoyant une 
multitude d’ateliers et 
d’animations, a été lancée 
cette année par l’antenne 
de vie de quartier Jules-
Verne. Le « rallye propreté » 
du samedi 13 mai a 
rassemblé une trentaine  
de participants.

Ils font n’importe, quoi les 
humains ! »s’écrie Thelma, 
sept ans. Armée de sa pince à 
déchets, concentrée, elle attrape 
un gobelet en plastique qu’elle 
va jeter dans une corbeille 
proche. Ce samedi 13 mai, 
Thelma participe au « rallye 
de la propreté », aux côtés de sa 
maman, Myriam, d’une copine, 
Cassandre, et de voisins, Émilie 
et sa fille Aliyah. À 14 h 30, 
place Colette-Lepage, sous un 
grand soleil de printemps, quatre 
équipes étaient ainsi au départ, 
rassemblant une trentaine de 
participants. 
Le « rallye de la propreté » 
propose une course randon-
née dans le quartier, de la  
ZAC Boissière – Acacia aux 
Ramenas, ponctuée de diverses 
animations sur le thème de la 
propreté et de la réduction des 
déchets. C’est une première, 
qui s’inscrit dans le vaste « plan 
propreté » élaboré en 2022 par 
l’antenne de vie de quartier 
Jules-Verne, en concertation 
avec le conseil de quartier, 
des habitants volontaires, des 
associations et les acteurs de 
la propreté (Est Ensemble, Est 
Ensemble Habitat, services de 
la Ville). « C’est un plan né des 

rencontres avec les habitants, où 
il est apparu que la propreté était 
un souci majeur dans le quartier, 
voire à Montreuil », explique 
Nassera Definel, adjointe délé-
guée à la vie des quartiers. Sans 
négliger la dissuasion (à travers 
le renforcement des contrôles 
de la brigade municipale de 
la propreté), le projet se veut 
ludique, pédagogique et parti-
cipatif. Il prévoit de multiples 
ateliers et animations en faveur 
de la réduction des déchets. 
« L’idée, c’est de travailler sur 

le long terme en sensibilisant 
tous les publics. C’est un projet 
expérimental, nous étendrons 
les initiatives qui ont fonctionné 
à l’ensemble des quartiers de la 
ville », explique Luc Di Gallo, 
adjoint délégué à la réduction 
des déchets.

LA FÊTE À L’ARRIVÉE ! 
Sur le chemin du rallye, rue de 
la Montagne-Pierreuse, les trois 
enfants de notre groupe, Thelma, 
Cassandre et Aliyah, s’amusent 
avec leur pince. « Il y a toujours 

COUP DE CHAPEAU
à Ouardia Mettef
En 2022, Ouardia a créé  
un rendez-vous pour les 
assistantes maternelles  
au centre de quartier des 
Ramenas, avec le soutien  
du Comité des fêtes et 
d’animation. « Nous nous 
retrouvons trois fois par 
semaine. C’est un espace 
d’échange et de sociabilité, 
pour les professionnelles  
et pour les enfants », dit-elle. 
Arrivée à Montreuil il y a vingt 
ans, Ouardia est aussi à 
l’initiative d’une association 
d’aide aux enfants porteurs 
de handicap de son village 
natal, en Kabylie : Enfants 
handicapés d’Ouadhiya. 

Un « escape game » pour 
parler des déchets, du 
recyclage et de la pollution ? 
C’est ce que proposait la 

compagnie de la 
Boissière Koshka 
Luna lors du « rallye 
de la propreté », 
samedi 13 mai.  
Et les enfants  
ont adoré ! Dans 
Stranger Beans 
(inspiré de la série 
télévisée Stranger 

Things), les participants 
doivent retrouver le petit 
Jonathan, disparu dans une 

montagne de plastique !  
En chemin, ils croisent  
le commissaire Chéper,  
le professeur Prunier  
et la maman de Jonathan, 
incarnés par des comédiens 
exubérants et fantasques. 
Divers indices permettront 
de percer le mystère, tout  
en soulignant les atrocités  
de la pollution plastique. 
Ludique et instructif !
Pour en savoir plus : ciekoshkaluna.com

À la recherche de Jonathan, disparu... dans le plastique !
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PARTICIPATIF.  Nettoyer en s’amusant  
à la Boissière avec le « rallye de la propreté » 

DES ARTICLES DE : 
JEAN-FRANÇOIS MONTHEL  
jfmonthel@montreuil.fr

beaucoup de papiers, de déchets 
partout dans les rues, j’aimerais 
que les gens fassent plus atten-
tion », commente Myriam. Plus 
loin, dans le passage des Petits-
Pains, les bénévoles du jardin 
partagé ont préparé un quiz 
instructif sur le compostage. 
À l’arrivée, au centre de quar-
tier des Ramenas, c’est la fête ! 
Jeux géants, fanfare et « escape 
game » (voir ci-dessous). Et 
le sentiment partagé d’avoir 
passé un bon moment, comme 
le raconte Sophie, habitante 
de Boissière – Acacia : « J’ai 
adoré ces temps de conversation 
avec nos voisins, grands comme 
petits, ainsi que l’initiation aux 
gestes écoresponsables ! »

A SAVOIR.
Le plan « Boissière propreté » prévoit, 
jusqu’à l’automne prochain, des actions 
de sensibilisation et de réduction  
des déchets : réalisation de fresques 
participatives, ateliers de co-réparation, 
création de composts collectifs près des 
écoles… À noter : une grande foire au troc, 
le 16 septembre. Infos auprès de l’antenne 
Jules-Verne, au 01 71 89 26 75. 
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Deux jours de fête

La fête du quartier Branly - 
Boissière fait son grand 
retour ! Elle se déroulera  
cette année sur deux jours,  
samedi 10 et dimanche 11 juin, 
sur la plaine de jeux Jules-
Verne et rue des Roches. 
Samedi : de 14 h 30 à 20 h 30, 
scène ouverte ; à 21 h 30, 
cinéma en plein air. 
Dimanche : de 14 h à 18 h, 
animations proposées par 
les associations du quartier et 
scène musicale. L’événement 
est organisé par l’association 
Ensemble notre quartier, 
le centre social SFM, 
l’association ACM et des 
habitants volontaires.

330
enfants (CM1, CM2) 
des écoles Boissière, 
Fabien, Odru  
et Nanteuil  
ont participé  
à des ateliers  
de sensibilisation  
au recyclage, dans  
le cadre du projet 
« Boissière 
propreté » 

Marche nordique
Découvrez la marche 
nordique avec les infirmières 
du centre municipal de santé 
Léo-Lagrange, le mardi de 11 h 
à 12 h, et le jeudi de 14 h à 15 h. 
« Accessible à tous, pour  
un jour ou pour toujours ! » 
Pensez à prendre une 
bouteille d’eau et à enfiler  
des chaussures adaptées.  
Le CMS fournit les bâtons ! 
Départ devant le centre de santé 
Daniel-Renoult, au parc Montreau. 

Compostons  
à Jules-Verne
Venez rencontrer les 
bénévoles du compost  
de la place Jules-Verne,  
lors de leur permanence, qui  
se tient le deuxième samedi 
de chaque mois, de 11 h 30  
à 13 h. L’occasion d’échanger  
et de s’initier au compostage.
Prochain rendez-vous : samedi 10 juin.
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L’agenda des aînés

Cinéma Le Méliès 
Vendredi 2 juin à 14 h
L’Amour et les Forêts,  
de Valérie Donzelli.
Quand Blanche croise le 
chemin de Grégoire, elle pense 
rencontrer celui qu’elle 
cherche. Les liens qui les 

unissent se tissent rapidement 
et leur histoire se construit 
dans l’emportement. Le couple 
déménage. Blanche s’éloigne 
de sa famille, de sa sœur 
jumelle, s’ouvre à une nouvelle 
vie. Mais elle se retrouve  
sous l’emprise d’un homme 
possessif et dangereux.
Adaptation du roman 
éponyme d’Éric Reinhardt.

n PAR LE PÔLE SENIORS

Visite guidée  
de la Ruche Seydoux
La ruche Seydoux (dans le 
15e arrondissement de Paris) 
est un lieu vivant ouvert  
à tous les arts et accueillant 
une quarantaine d’artistes 
venus du monde entier.

Jeudi 8 juin (matin), tarif : 7 € 
ou 10 €. Prévoir un titre  
de transport. Préinscriptions 
les 30 et 31 mai.

Espace game
Découvrez un nouveau 
concept de jeu d’énigme en 
équipe dans un lieu immersif 
inspiré par l’histoire de Paris.
Mardi 13 juin (après-midi), 
tarif : 7 € ou 10 €. Prévoir  
un titre de transport. 
Préinscriptions les 6 et 7 juin.

Pique-nique convivial et 
olympiades (lieu à définir)
Venez vous ressourcer lors 
d’une journée en plein air 
autour d’un pique-nique  
suivi d’activités physiques 
adaptées aux seniors avec 

l’association Moov toi.
Jeudi 15 juin (journée), gratuit. 
Prévoir un repas froid  
et un titre de transport.  
Préinscriptions les 6 et 7 juin.

n PAR LES SENIORS 
BÉNÉVOLES  
DE NOS QUARTIERS

Centre de quartier 
Marcel-Cachin

- Jeux de société,  
goûter partagé
Tous les mardis de 14 h à 17 h.

Centre de quartier 
Jean-Lurçat

- Belote 
Tous les après-midi  

de 14 h à 17 h.
- Loto
Mardi 30 mai après-midi. 
Renseignements : 
06 89 39 39 12.
- Ping-pong
Du lundi au vendredi  
de 15 h à 18 h, renseignements 
au 06 75 10 95 13.

- Bridge
Tous les mardis de 14 h à 18 h.

Renseignements, adhésions ou inscriptions auprès du service Personnes âgées, pôle animation retraités, CCAS. 
Informations et inscriptions : tél. 01 48 70 61 66 ou 01 48 70 66 12.

À VENIR

29 juin : balade parisienne 
en bus amphibie.

4 juillet : journée libre  
à Villers-sur-Mer.

« PRENDRE DES PHOTOS DANS LES CAMPS 
NAZIS ÉTAIT UN ACTE DE RÉSISTANCE »

Par Maguelone Bonnaud NOTRE HISTOIRE n 
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S
ous une pluie continue, la caméra 
se fraye un chemin jusqu’aux 
petits points blancs dissémi-
nés dans l’herbe. « Ce sont des 

éclats d’os de victimes de Birkenau, que 
la terre recrache à chaque pluie… » Ainsi 
commence À pas aveugles de Christophe 
Cognet : une immersion dans les camps 
nazis sur les traces des déportés ayant 
pris des photos documentant l’enfer nazi.  

Votre film remonte la piste de photos 
prises en secret dans cinq camps.  
Ce sont les seules qui existent ? 
Christophe Cognet : En l’état actuel des 
connaissances, près de 70 photos clandes-
tines nous sont parvenues. Il est possible 
qu’il en existe d’autres. Par exemple en 
Russie, mais je n’ai pas pu m’y rendre.

Comment recenser ces documents ? 
C. C. : Cela fait vingt ans que je travaille sur ces questions. 
Pour mon précédent film, Parce que j’étais peintre, 
sur les œuvres réalisées secrètement dans ces mêmes 
camps, j’avais parcouru la quasi-totalité des lieux de 
conservation, en Europe, en Israël et aux États-Unis. Je 
suis donc retourné consulter ces mémoriaux, musées 
etc, et rencontrer les historiens des camps.

Où ces photos ont-elles été prises ? 
C. C. : Pour la plupart dans les camps de concentration où 
se trouvaient essentiellement des déportés politiques : 
Dachau, Ravensbrück, Buchenwald, Mittelbau-Dora. 
Dans les camps d’extermination comme Treblinka, 
vous aviez au mieux trois heures d’espérance de vie en 
arrivant. Toute photo était donc impossible.

Qui a pris ces photos dont vous retracez l’histoire ? 
C. C. : Des déportés politiques, plus ou moins en lien 
avec les réseaux de résistance. Par exemple, le Tchèque 
Rudolf Cisar était le chef d’’un réseau de renseigne-
ment pour les Soviétiques. Il a fait sortir de Dachau 
des preuves des crimes, et y a fait entrer un appareil 
photo et des pellicules – il a pris une cinquantaine 

de photos. Le Belge Jean Brichaux était membre du 
réseau de résistance belge Socrate. Il faisait partie du 
service photographique de Dachau, comme le Français 
Georges Angéli à Buchenwald. 

Certaines de ces photos ont-elles  
contribué à faire connaître la Shoah ? 
C. C. : Alberto Errera, juif grec membre du « Sonder-
kommando » (l’unité spéciale des chambres à gaz), a 
pris quatre photos exceptionnelles de femmes, près et 
depuis le Krematorium V de Birkenau, avant et après 
leur assassinat par gaz. La pellicule est sortie du camp 
grâce à des détenus d’Auschwitz I, dont Cyrankiewicz, 
l’un des chefs de la résistance polonaise communiste, 
qui deviendra Premier ministre après guerre. Ces photos 
ont été transmises aux forces alliées. À l’automne 1944, 
les Alliés avaient déjà, en partie, pris connaissance de 
ce qui se passait dans les camps – notamment par des 
images aériennes de Birkenau prises en août 1944. 

Il y a aussi des photos de femmes  
« lapins », victimes d’expériences médicales…
C. C. : À Ravensbrück, Joanna Szydlowska, une déportée 
polonaise, a photographié trois de ses compatriotes qui 
avaient servi de cobayes pour des médecins SS. Devant 

l’objectif, ces jeunes femmes – résistantes de 
l’armée secrète polonaise – montrent leurs 
blessures avec dignité. Elles se sont coif-
fées, apprêtées, ont mis les meilleurs habits 
possibles… Elles sont persuadées qu’elles 
vont mourir après ces pseudo-expériences 
médicales. Donc, ce qu’elles montrent, c’est 
leur dernière image… La pellicule a ensuite 
été confiée à la déportée française Germaine 
Tillion, et c’est une autre Française, Anise 
Postel-Vinay, qui l’a rapportée à Paris. 

Vous considérez ces photos  
comme des actes de résistance…
C. C. : Oui, à double titre. D’abord une résis-
tance morale, personnelle : le fait même de 
faire une photo, c’est s’abstraire de la vie 
concentrationnaire, agir par soi-même, décider 
de quelque chose. La deuxième résistance, 

c’est de se montrer comme des êtres humains, avec 
un visage, un corps et une envie d’être digne dans ce 
corps. Dans ces lieux dédiés à la négation de l’humain, 
reprendre le contrôle de son image était un acte de 
résistance. Le film est un exercice d’admiration pour 
ces photographes. 

Pourquoi avoir voulu retrouver  
les circonstances des prises de vue ? 
C. C. : On oublie parfois qu’une photo est autant un acte 
qu’une image. Pour les comprendre, il fallait donc 
restituer leur dimension physique, matérielle, et faire 
éprouver cette expérience de manière corporelle. Tout 
ce dispositif de mise en scène vise ainsi à procurer une 
connaissance sensible des camps, par les sens, après 
celle de l’intellect. Ce qui m’intéresse, c’est de chercher 
si ces images clandestines peuvent nous apporter une 
vision, une perception de ce que furent les camps, même 
si c’est de manière fragmentaire. La photographie et 
le cinéma sont aussi l’occasion de « rendre présents » à 
nouveau les êtres qui y sont enregistrés, fût-ce à l’état 
de fantômes*. 
Propos recueillis par Maguelone Bonnaud
* Christophe Cognet a aussi publié un livre sur le sujet : Éclats.  
Prises de vue clandestines des camps nazis, Le Seuil, 2019.

Près de 70 photos prises en secret par des déportés dans les camps nazis sont parvenues jusqu’à nous. Dans son documentaire À pas aveugles, présenté  
le 29 mai au Méliès dans le cadre du festival La Résistance au cinéma, le réalisateur Christophe Cognet retrace les circonstances de ces prises de vue. 

Au premier plan, de dos, le réalisateur Christophe Cognet réglant un plan de son film.
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MONTREUIL RASSEMBLÉE
« L’éducation est l’arme la plus  
puissante pour changer le monde »  
Nelson Mandela
Chaque fois, le même scénario : les ministres de l’Education 
Nationale qui se succèdent veulent imprimer une nouvelle ré-
forme, un nouveau cadre : contenu des programmes, conditions 
de travail des enseignant·es, pédagogie, réforme du lycée pro, 
réforme du bac. Chaque fois, ce sont des coups de canif portés 
au service éducatif public.On constate une désaffection pour le 
métier d’enseignant·e, avec 4 fois plus de départs volontaires qu’il 
y a 10 ans (2411 départs volontaires en 2020-2021). Le dernier 

vœu pieux réside dans une refonte de la carte scolaire pour créer 
les conditions de mixité sociale…quid des établissements privés 
? Largement financés par l’État au détriment du service public, 
sont-ils prêts à jouer le jeu ? La ségrégation scolaire en cours 
se joue contre les élèves défavorisés, représentés à 42% dans 
le public contre 18% dans le privé. Il en va de même pour les 
enfants en situation de handicap : 95% des élèves en situation de 
handicap des unités localisées pour l’inclusion scolaire (ULIS) 
sont scolarisés dans le public, contre 5 % dans le secteur privé. 
En Seine-Saint-Denis et à Montreuil, les parents, professeurs, 
élèves se révoltent contre la dégradation continue des conditions 
d’accueil et d’apprentissage. La communauté éducative a des 

attentes légitimes du Gouvernement : 24 élèves par classe, un·e 
enseignant·e pour chaque classe, les enfants scolarisés en classes 
ULIS, UPE2A ou TPS doivent être inclus dans les effectifs glo-
baux de l’école, des professeurs formés, des AESH formés et 
en nombre suffisant pour que l’inclusion de tous les enfants ne 
soit pas un vain mot. Nous nous joignons à leur mobilisation, 
pour un réel investissement dans l’école publique, républicaine, 
du progrès social : un plan de rattrapage pour l’école en Seine 
Saint-Denis est urgent et nécessaire ! n  

Montreuil Rassemblée 
Communisme · Coop’ & Ecologie 
montreuil-rassemblee.fr 

MONTREUIL INSOUMISE
L’enseignement professionnel :  
la nouvelle cible de Macron
Pour tenter de faire oublier, sans succès, la mobilisation histo-
rique contre la réforme des retraites, Macron multiplie les effets 
d’annonces. Le 4 mai, il a présenté son nouveau projet de casse 
: la réforme de l’enseignement professionnel. L’effet d’annonce ? 
Déclarer que les élèves des lycées pros seront rémunérés 50 à 100 
euros par semaine de stage. Derrière l’apparente bonne mesure 
(rémunérer les élèves) se cache le camouflet d’un dangereux tri 
social. Au total, les élèves de terminale seront confrontés à un 

choix : un stage rémunéré en entreprise dont la durée est aug-
mentée de 50% en vue d’une insertion professionnelle immédiate 
ou alors la poursuite d’études, non rémunérées. Étant donné que 
57% des élèves des lycées pros sont issus de milieux défavorisés, 
d’évidence ils choisiront ce qui assure leur survie : une rémuné-
ration, aussi faible soit-elle. Le projet macroniste est simple : il 
ne s’agit plus de former le citoyen mais de transformer les élèves 
en main d’œuvre bon marché. En cela, la réforme s’inscrit dans la 
continuité des mauvais coups portés à l’enseignement pro depuis 
30 ans, comme la réduction de 30% des enseignements généraux 
en lycée pro en 2019. De fait, elle constituera une nouvelle rente 

pour les entreprises par l’exploitation des jeunes, à l’instar des 
contrats d’apprentissage. Courts, précaires et souvent non suivis 
de CDI, ils sont largement financés par l’État. Pourtant, une alter-
native existe : créer une allocation d’autonomie de 1100€ pour 
chaque jeune afin d’assurer à chacun.e le choix de son avenir. La 
Macronie l’a toujours refusé. Nous ne pouvons le tolérer. Le 6 
juin, pour nos retraites et des conditions d’études dignes, soyons 
toutes et tous dans la rue ! n  

Murielle Bensaid, Thomas Chesneaux, Richard Galera, Dominique Glémas, 
Nathalie Lana, Olivier Madaule, Thomas Mettey, Sidonie Peyramaure.

MONTREUIL SOCIALISTE
Soutien à Yannick Morez, défenseur 
de la fraternité,lâchement attaqué par 
l’extrême-droite
Nous, élu.es socialistes de Montreuil, sommes solidaires de 
Yannick Morez, Maire de Saint-Brévin-les-Pins (Loire-Atlantique), 
contraint à démissionner parce qu’il a accompli son devoir de 
fraternité. Menaces, insultes, incendie volontaire de sa maison, 
voilà ce qu’a été jusqu’à sa décision ultime le quotidien de l’élu 
parce qu’il avait accompli son devoir de fraternité en permettant 
l’installation d’un centre d’hébergement pour les demandeurs.ses 

d’asile dans sa commune.
A l’image de la Maire de Nantes Johanna Rolland, les socialistes 
ont appelé à un grand rassemblement sur place le mercredi 24 mai 
pour soutenir Yannick Morez. Personne ne peut accepter qu’un 
élu soit intimidé par l’extrême droite, sans réponse forte de l’Etat, 
au point que sa seule issue soit d’abandonner son engagement.
L’extrême droite est une menace pour notre République. Nous 
avons une fois de plus l’exemple de ce qu’elle peut produire : de 
la peur au sens strict avec un représentant du peuple qui  craint 
pour sa vie et celle de sa famille, qui se voit contraint de rendre 
son mandat parce qu’une journée de plus à porter l’écharpe trico-

lore aurait pu lui coûter la vie. C’est inacceptable !
L’État, maintes fois alerté par le maire, a gravement manqué à 
son devoir de soutien et de protection. Les plus hautes autorités de 
notre pays ne peuvent pas abandonner les femmes et les hommes 
qui s’engagent au quotidien dans les territoires comme le Maire 
de Saint-Brévin-les-Pins, ou encoreStéphane Blanchet, Maire de 
Sevran, victime d’une campagne de menaces et de harcèlement à 
qui nous apportons notre soutien et notre solidarité. Nous appelons 
donc à un sursaut démocratique et républicain et vite ! n
Michelle Bonneau, Olivier Stern, Loline Bertin, Frédéric Molossi, Karine 
Poulard, Amin Mbarki, Céline Hedhuin, Romain Delaunay, Tarek Rezig

GÉNÉRATION.S MONTREUIL ÉCOLOGIE  
ET SOLIDARITÉ
Tous égaux devant la renaturation
La ville de Montreuil a récemment présenté le projet d’une 
trame verte dont les jalons existent depuis longtemps sur 
son territoire : « Le Grand Chemin ». Un parcours de 7 km 
traversant la ville d’est en ouest, des Morillon à La Noue. 
Ce projet s’inscrit dans un cadre plus large concernant l’en-
semble du territoire d’Est Ensemble, Pour lutter contre les 
effets du dérèglement climatique et améliorer la qualité de 
vie urbaine, Est Ensemble lance la renaturation de 36 km de 
rues à travers les neuf villes du territoire. Renaturation, ce 

mot assez méconnu s’est aujourd’hui imposé dans les débats 
sur l’avenir de l’urbanisation. Il désigne les processus par 
lesquels la nature se réinstalle dans la ville, de façon natu-
relle ou par l’intervention humaine. Le but est d’assurer un 
retour de l’équilibre des sols, de créer des corridors écolo-
giques qui impacteront favorablement la faune et la flore, de 
retrouver une interaction entre les espèces, élément essentiel 
dans l’équilibre des écosystèmes. C’est un enjeu global car la 
dégradation de l’environnement et la perte de la biodiversité 
sont des problèmes qui touchent la planète entière. Et le besoin 
immédiat de restaurer ou de créer des écosystèmes naturels dans 
nos zones urbaines est aujourd’hui indiscutable.

Notre groupe se réjouit de cette initiative, et, comme nos collè-
gues de la majorité municipale, nous nous assurerons que les be-
soins, les aspirations et les connaissances des montreuillois soient 
entendus et pris en compte dans la mise en œuvre de ce projet, 
qui devra répondre aux usages futurs de notre ville. La partici-
pation et l’engagement de la communauté locale sont essentiels à 
la réussite et à la durabilité de la renaturation. Nous accorderons 
également une attention particulière à la gestion de long terme 
de ces espaces naturels. n  

Halima Menhoudj, Luc Di Gallo, Nathalie Leleu, Tobias Molossi  
et Catherine Serres

EÉLV- MONTREUIL ÉCOLOGIE 
Une récente étude confirme le déclin ma-
jeur des oiseaux en Europe. 
La cause principale ? L’agriculture intensive ! 
Notre groupe est alarmé par les chiffres qui ressortent de l’étude 
faite par le CNRS et parue le lundi 16 mai. Elle indique une 
perte de 25% des oiseaux en Europe et un déclin de 60% des 
espèces vivant en milieu agricole, depuis les années 80. Les 
raisons de cela sont multiples, les surfaces exploitées sont de 
plus en plus grandes, de plus en plus uniformes, le recours à 
la chimie, aux pesticides et aux engrais est de plus en plus 
répandu, malgré les multiples alertes… Et les conséquences 

sont désastreuses : disparition des ressources des oiseaux - 
notamment les insectes - disparition des espaces de nidifica-
tion, raréfaction des points d’eau... L’agriculture intensive met 
aujourd’hui très concrètement la biodiversité à mal. 
Dans cette situation dramatique, Emmanuel Macron n’a eu 
récemment de meilleure idée que d’appeler l’Union européenne 
à « une pause réglementaire » en matière de contraintes envi-
ronnementales, sous prétexte que l’Europe aurait désormais 
« besoin de stabilité » pour son industrie. Nous écologistes 
sommes évidemment favorables à une réindustrialisation fran-
çaise ! Cependant, la réindustrialisation doit être écologique : 
nous avons besoin de développer les énergies renouvelables, les 

techniques d’isolation des bâtiments, les solutions de mobilités 
douces, le fret ferroviaire, etc... 
Notre politique en matière d’écologie se doit d’être plus ambi-
tieuse, favorisant une logique économique circulaire, résiliente, 
qui développe les emplois locaux, vient en aide aux petites en-
treprises… Il nous faut davantage de cohérence et d’ambition.
L’étude concernant l’extinction dramatique des oiseaux nous 
démontre l’urgence de repenser nos modes de production ali-
mentaire en mettant un coup de frein aux modèles producti-
vistes et à l’agriculture intensive… n  

Mireille Alphonse, Anne-Marie Heugas, Liliana Hristache,  
Djamel Leghmizi, Bruno Rebelle

MONTREUIL LIBRE
Texte non parvenu

n  NOTRE VILLE LA PAROLE AUX GROUPES

MOVICO
Danger fasciste
Ces derniers temps, on assiste à une montée in-
quiétante des actions et de la visibilité des pires 
groupes fascistes.
Attaque contre des lieux et des groupes de gauche, 
contre des facs, contre des élu.e.s, harcèlement 
en ligne, manifestations de rue avec slogans et 
symboles nazis et même projets d’attentats : 
l’ultra-droite organisée est plus active que jamais 
et se sent forte.
Face à cela les réactions sont tardives et pas à la 

hauteur des menaces.
La police minimise ou ignore trop souvent. Alors 
même que certains de ses membres sont impliqués.
La justice toujours trop lente est souvent, aussi, 
bien indulgente. La qualification de terrorisme, 
par exemple, n’est pratiquement jamais retenue.
Face à ce danger bien réel et inquiétant, plus que 
jamais nous devons avoir la plus grande vigilance 
et nous organiser pour nous défendre et riposter. 
C’est une priorité absolue. No pasaran !
Pierre Serne (EELV)
Pierre.serne@montreuil.fr

MOVICO
Combien de temps le service 
public montreuillois pourra-t-il 
tenir en mode dégradé ?
Il n’y a pas de service public de qualité sans 
agents pour l’assurer. Malgré un discours poli-
tique qui se veut rassurant, la situation est de 
plus en plus difficile dans de nombreux services. 
Chaque année, l’écart entre les recrutements 
prévus au budget et ceux effectivement réali-
sés se creuse. Au 29 mars, ce sont 285 postes 
ouverts au budget qui n’étaient pas pourvus. 

A l’heure où certaines collectivités y compris 
dans notre département mettent en place des 
« congés menstruels », à l’heure ou d’autres 
comme la métropole de Lyon expérimente la 
semaine de 4 jours, à Montreuil, le Maire et sa 
majorité invoquent la situation nationale pour 
se soustraire à leur responsabilité d’employeur. 
Vis à vis du personnel communal aussi, il y a 
urgence à passer de la parole aux actes.
Choukri YONIS
YouTube : Montreuil invisible
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URGENCES
POLICE 
Composer le 17.
POMPIERS 
Composer le 18.
PÉDIATRES DE GARDE 
Composer le 15.

PHARMACIENS DE GARDE 
La pharmacie Maarek, 
26, rue de Paris, est ouverte  
7 jours sur 7, 24 heures sur 24. 
La pharmacie Khaless, 67, rue de 
Paris, est ouverte 7 jours sur 7,  
de 9 h à 22 h.
URGENCES HOSPITALIÈRES 
Centre hospitalier 
intercommunal André-Grégoire, 
56, boulevard de la Boissière. 
Tél. 01 49 20 30 76. Urgences 
polyvalentes (adultes, enfants, 
maternité).

SOS SANTÉ 15 
Le 15 vous met en contact  
24 heures sur 24 avec un service 
d’urgence : un médecin, voire le 
Samu si cela s’avère nécessaire.
CENTRES MUNICIPAUX  
DE SANTÉ (CMS) 
Tél. 01 71 89 25 50. 
CMS Daniel-Renoult  
31, boulevard Théophile-Sueur. 
CMS Savattero  
Tour Altaïs, 1, place Aimé-Cesaire. 
CMS Léo-Lagrange  
3, avenue Léo-Lagrange. 

MAISON MÉDICALE DE GARDE 
Tél. 06 49 59 02 38. 
38, boulevard Rouget de Lisle 
le samedi de 12 h 30 à 20 h  
et le dimanche de 8 h à 20 h.

ASSOCIATION AIDES 
Dépistage du VIH gratuit, 
le vendredi de 18 h à 21 h, 
4 bis, rue de Vitry. 
Tél. 01 48 18 71 31.
ENFANTS MALTRAITÉS 
Tél. 119 (appel gratuit). 
Enfants et adultes peuvent 
témoigner et être conseillés  
24 heures sur 24.

ADDICTION ALCOOL  
VIE LIBRE 
Un groupe de parole se tient 
les lundis et jeudis de 18 h à 20 h, 
au 77, rue Victor-Hugo 
(sous le centre de santé). 
Tél. 06 24 86 37 75.

MALTRAITANCE 
Tél. 3977 Maltraitance personnes 
âgées, personnes handicapées.

AIDE HANDICAP ÉCOLE 
Tél. 0800 73 01 23.

VIOLENCES CONJUGALES 
Tél. 3919 (appel gratuit et 
anonyme) de 9 h à 22 h du lundi 
au vendredi, et de 9 h à 18 h  
le samedi, le dimanche  
et les jours fériés.
JEUNES VIOLENCES ÉCOUTE 
Tél. 0800 20 22 23.  
un Numéro Vert anonyme  
et gratuit contre le racket  
et les violences scolaires.

POINTS D’ACCÈS  
AU DROIT (PAD) 
PAD du Centre-ville,  
12, boulevard Rouget-de-Lisle. 
Tél. 01 48 70 68 67. 

MÉDIATION SOCIALE 
Du lundi au vendredi,  
de 10 h à 13 h et de 14 h à 17 h 30 
(fermé le mardi).  
20, avenue du Président-Wilson. 
Tél. 01 48 70 61 67.  
Et permanences de médiation 
familiale, sur rendez-vous,  
le 1er jeudi du mois de 10 h à 13 h, 
et le 3e jeudi du mois de 14 h  
à 17 h. Même adresse, même 
numéro de téléphone.

NUMÉRO D’URGENCE  
POUR LES SOURDS 
Tél. 114, un numéro gratuit ouvert 
7 jours sur 7, 24 heures sur 24, 
pour joindre le 17, le 18 et le 115.

STOP DJIHADISME 
Pour prévenir une radicalisation 
violente. Tél. 0800 00 56 96.

DÉCHÈTERIE : 127, rue Pierre-de-Montreuil. Tél. 0805 055 055.

Le Montreuillois

MAIRIE : Hôtel de ville, place Jean-Jaurès  
93105 Montreuil Cedex. Tél. 01 48 70 60 00.
SITE INTERNET : montreuil.fr
MAIRIE ANNEXE DES BLANCS-VILAINS :
77, rue des Blancs-Vilains. Tél. 01 48 70 60 80.
SESAM : Signaler les problèmes dans l’espace public,
tél. 01 48 70 66 66. E-mail : sesam@montreuil.fr

POUR JOINDRE LA MAIRIEPOUR JOINDRE LA MAIRIEPOUR JOINDRE LA MAIRIE
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À TABLE À L’ÉCOLE... 100 % UTILE n 

Menus maternelle et élémentaire  
Élémentaire : service à table ou (au choix) en self-service (souligné)

MENUS DES RESTAURANTS SCOLAIRES 
Quinzaine du lundi 25 mai au vendredi 9 juin 2023

Produit issu de l’agriculture biologique et/ou du commerce équitable    * Uniquement en élémentaire
AOC : Appellation d’origine contrôlée / AOP : Appellation d’origine protégée / PDU : pêche durable / LR : Label Rouge / LCL : local / CE : commerce équitable

LE SOIR : les conseils de notre diététicienne Clarisse Salva-Gander
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EN
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ÉE

FÉRIÉ

Salade  
de tomate  

et vinaigrette  
à la moutarde

Menu 
Végétarien

Saucisson  
à l’ail ou 
Pâté de 

mousse de 
canard

Menu 
Végétarien

Salade  
de pâtes,  
échalote,  
poivron 

Salade de  
lentilles 

Vinaigrette

Salade de 
tomate LCL 
Vinaigrette  

à la moutarde 
Pomelos

Les Pas 
Pareilles : 
Marmelade 
framboise 

poivron 
Carottes 

rapées 
Salade verte 
Vinaigrette  

au basilic

PL
AT

Saucisse 
chipolatas ou 
Saucisse de 
volaille façon 

chipolatas 
Lentilles 
mijotées

Sauté de bœuf 
LR printanier 
Pommes de 

terre 
Ratatouille

Omelette 
sauce 

basquaise 
Gratin de 

courgettes

Poulet LR 
sauce paprika 

persil 
Purée  

de brocolis  
et pommes  

de terre

Galette 
boulgour 
épeautre  

et légumes 
Carottes

Sauté de bœuf 
LR sauce 

tomate  
et origan 

Petits pois 
mijotés

Poulet LR 
sauce estragon 

frites

Hoki PMD au 
citron persillé 

Purée de 
haricots verts 

et pommes  
de terre

Rôti de porc LR 
au romarin ou 
Rôti de dinde 

LR au romarin 
Riz  

Épinards  
au gratin 

Emmental râpé

PR
O

D
U

IT
 

LA
IT

IE
R

Édam  
Saint-paulin

Yaourt au 
citron 

Fromage blanc

Pont-l’évêque 
AOP 

Fourme 
d’Ambert AOP

Yaourt brassé  
à la banane 

Petit-suisse 
nature

Yaourt nature 
Yaourt brassé  

à la fraise

Munster AOP 
Pont-l’évêque 

AOP

Fromage blanc 
Yaourt au 

citron
Coulommiers 
Pointe de brie

DE
SS

ER
T

Fruit Tarte  
aux pommes Fruit Pastèque 

Melon Crêpe sucrée

PA
IN Pain de 

campagne Petit pain Pain de 
campagne Pain Pain Pain de 

campagne Petit pain Pain de 
campagne Pain

G
O

Û
TE

R

Baguette 
Chocolat au lait 

(tablette) 
Yaourt 

aromatisé 
Jus d’orange

Gâteau 
moelleux 

marbré  
au chocolat 

Fruit 
Lait demi- 

écremé

Baguette 
Confiture  
de fraises 

Fromage blanc 
Fruit

Baguette 
Fromage fondu 

Croc’lait 
Fruit

Baguette 
Gelée de 
groseille 

Fruit 
Lait demi- 

écremé 
Chocolat  

en poudre

Baguette 
Pâte à tartiner 
Petit fromage 

blanc aux fruits 
Jus de 

pommes

Brioche 
Fruit 

Lait demi- 
écremé

Baguette 
Chocolat au lait 

(tablette) 
Yaourt nature 

sucré 
Jus d’orange

Petits-beurre 
Fruit 

Fromage blanc 
nature

D
ÎN

ER
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/

Radis 
Pita garnie 

aux légumes 
grillées 
Yaourt

Fritata petits 
pois et chèvre 

Petit-suisse 
Pomelo

Salade niçoise 
Petit-suisse 

Compote

Concombre  
à la menthe 
Samoussa  

aux légumes 
Fromage blanc

Hachis 
Parmentier 

Brie 
Pêche

Salade  
de carottes 

Poêlée  
de gnocchis 

aux légumes 
Fromage blanc

Courgette 
farcie  

au boulgour 
Comté 
Fraises

Radis 
Quiche brocolis 

fromage 
Yaourt

Taboulé a 
ux crevettes 

Morbier 
Prune
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Comment prendre rendez-vous avec votre élu de quartier
BAS-MONTREUIL – 
RÉPUBLIQUE / ÉTIENNE-
MARCEL – CHANZY / 
BOBILLOT
Antenne vie de quartier 
République, 
59, rue Barbès. 
Tél. 01 71 86 29 10.
BAS-MONTREUIL – 
RÉPUBLIQUE 
Maison du Bas-Montreuil 
Lounès-Matoub, 
4-6, rue de la République.
Dominique Attia et 
 Olivier Stern : tous les premiers 
samedi de chaque mois à partir 
de 9h30 et sans rendez-vous  
à la Maison du Bas-Montreuil 
Lounès-Matoub (hors période 
de congés scolaires)
ÉTIENNE-MARCEL – CHANZY
Centre de quartier Jean-Lurçat, 
5, place du Marché.
Romain Delaunay :   
pour prendre rendez-vous : 
romain.delaunay@montreuil.fr 
BOBILLOT
Méline Le Gourriérec :  
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Olivier Madaule : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 65 62,
olivier.madaule@montreuil.fr

LA NOUE – CLOS-FRANÇAIS 
/ VILLIERS – BARBUSSE 
Antenne vie de quartier,
100, rue Hoche.
Tél. 01 71 86 29 35.
LA NOUE – CLOS-FRANÇAIS 
Maison de quartier Annie-
Fratellini,  

2-3, place  
Jean-Pierre-Timbaud.
Belaïde Bedreddine : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 93.
Nathalie Leleu : 
pour prendre rendez-vous :  
nathalie.leleu@montreuil.fr
VILLIERS – BARBUSSE
Maison de quartier 
Gérard-Rinçon 
30, rue Ernest-Savart.
Olivier Charles : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Karine Poulard : 
pour prendre rendez-vous :  
karine.poulard@montreuil.fr

SOLIDARITÉ – CARNOT / 
CENTRE-VILLE / JEAN-
MOULIN – BEAUMONTS
Antenne vie de quartier 
Gaston-Lauriau,
35, rue Gaston-Lauriau.
Tél. 01 71 86 29 30.
SOLIDARITÉ – CARNOT
Centre de quartier 
Mendès-France, 
59, rue de la Solidarité.
Danielle Creacheadec : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Bruno Rebelle :  
pour prendre rendez-vous : 
Bruno.Rebelle@montreuil.fr
CENTRE-VILLE
Mohamed Abdoulbaki : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 84.
Mireille Alphonse : sur rendez-
vous au 01 48 70 66 29.

JEAN-MOULIN 
– BEAUMONTS
Maison de quartier,  
35, rue Gaston-Lauriau.
Anne Ternisien : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 64 84.
Richard Galera :  
pour prendre rendez-vous :  
richard.galera@montreuil.fr

RAMENAS – LÉO-LAGRANGE 
/ BRANLY – BOISSIÈRE
Antenne vie de quartier 
Jules-Verne,
65, rue Édouard-Branly. 
Tél. 01 71 89 26 75.
RAMENAS – LÉO-LAGRANGE 
Centre de quartier des 
Ramenas,  
149, rue Saint-Denis.
Baptiste Perreau :   
pour prendre rendez-vous :  
baptiste.perreau@montreuil.fr
Michelle Bonneau :  
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 61 79.
BRANLY – BOISSIÈRE
Antenne vie de quartier 
Jules-Verne,  
65, rue Édouard-Branly.
Philippe Lamarche : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 84. 
Catherine Serres :  
pour prendre rendez-vous :  
catherine.serres@montreuil.fr

BEL-AIR – GRANDS-
PÊCHERS – RENAN / 
SIGNAC – 
MURS À PÊCHES
Antenne vie de quartier, 

2, rue Claude-Bernard.
Tél. 01 71 89 26 55.
BEL-AIR –  
GRANDS-PÊCHERS – RENAN 
Centre de quartier Marcel-
Cachin, 
2, rue Claude-Bernard.  
Tél. 01 71 89 26 55.
Haby Ka :  
pour prendre rendez-vous : 
haby.ka@montreuil.fr
Amin Mbarki :  
pour prendre rendez-vous : 
amin.mbarki@montreuil.fr
SIGNAC – MURS À PÊCHES 
Centre de quartier Marcel-
Cachin, 
2, rue Claude-Bernard.
Tél. 01 71 89 26 55.
Florent Guéguen :  
pour prendre rendez-vous :  
florent.gueguen@montreuil.fr
Nathalie Lana  : 
pour prendre rendez-vous : 
01 48 70 65 62,
nathalie.lana@montreuil.fr

RUFFINS – THÉOPHILE-
SUEUR / MONTREAU – LE 
MORILLON 
Antenne vie de quartier 
Blancs-Vilains
Mairie annexe des 
Blancs-Vilains 
77, rue des Blancs-Vilains
Du lundi au vendredi de 9 h 30  
à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 30  
et le jeudi de 14 h à 17 h 30.  
Tél. 01 48 70 64 08.

RUFFINS 
– THÉOPHILE-SUEUR 
Centre de quartier  
Micheline-Marquis,  
172, bd Théophile-Sueur.
Yann Leroy :  
pour prendre rendez-vous :  
yann.leroy@montreuil.fr
Murielle Bensaïd :   
pour prendre rendez-vous :  
murielle.bensaid@montreuil.fr
MONTREAU – LE MORILLON 
Mairie annexe,  
77, rue des Blancs-Vilains.
Florian Vigneron : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 64 93 .
Dominique Glemas :  
pour prendre rendez-vous :  
dominique.glemas@ 
montreuil.fr

Vos conseillers  
départementaux

Canton Nord 
Frédéric Molossi,  
conseiller départemental.  
Les permanences ont lieu sur 
rendez-vous au 01 43 93 93 42.
Belaïde Bedreddine, vice-
président chargé de l’écologie 
urbaine.
Les permanences ont lieu sur 
rendez-vous au 06 24 64 52 60,  
soit au centre social La Noue,  
100, rue Hoche, soit en mairie  
(à préciser lors de la prise  
de rendez-vous).
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